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I.’émotion causée au commence- 

ment du mois de décembre dernier 
•lane tout le comté de Bergen (New 
Jersey) et les environs, par le mys
térieux attentat dont Mme Elisa
beth Beerman a été victime ne s’est 
pis encore calmée. Plusieurs ar- 
restat’ons ont été opérées depuis le 
crime ; mais il n’a pas été possible 
jusqu’à présent de découvrir les 
ass-.illants de Mme Beerm- n, et le 
comté vient d’offrir officiel ement 
un* récompense de $300 pour leur 
arrestation.

On n’a certainement pas oublié 
que Mme Beerman qui demeure 
avec son mari dans une des plus 
jolies villas de Fairview, ôtait allée 
voir le 7 décembre, sa «tour, qui 
habite à West Hoboken, et avait 
pris, pour rentrer chez elle un tram 
way de la ligne du North Hudson 
County. Anivôe à l’extrémité de 
la ligne de tramways, en face de 
Nungasser’s Hotel, Mme Beerman 
a dû continuer sa route à pied pour 
gagner sa maison, ait uée à trois 
quarts de mille de istance tout au 
plus. Mais elle était à peins arri
vée à moitié chemin que deux in
dividus de mauvaise apparence, qui 
marchaient derrière elle, l'atta
quaient à l’improviste et l’étourdis
saient en la frappant â coups redou- 
b'és sur la tête avec un morceau 
de fer pesant près de huit livies. 
La pauvre femme a poussé deux 
ou trois cris perçante et est tombée 
sans connaissance, le crâne fractu
ré en deux ou trois endroits et per
dant des flots de sang par ses bles% 
sures. Ses agresseurs l’eatrainaieot 
daus un fourré voisin pour l’outra
ger, lorsqu’un garçon de ferme d u 
voisinage; qui'avait entendu les 
crie de la victime, est accouru à son 
secours. A sa vue, les deux misé
rables ont laissé tomb r Mme Beer 
man et se sont enfuis d ms les bois, 
abandonnant leur morceau de fer 
tout couvert d * sang et un numéro 
de la StaatsZntung ce qui fait sup
poser qu’ils sont Allemands ou d’o
rigine allemande Q iand Mme 
Beerman a repris l’usage de ses 
sens, 11 y avait déjà -longtemps 
qu’elle était chez elle, et ses b eseu 
res étaient tellement graves, qu’elle 
est restée pendant plusieurs jours 
entre la vio et la mo rt.

Ce crime a cause une telle indi-

pas de peine à trouver de nombreux 
clients ou plutôt de nombreuses 
dopes. Pour une somme plus ou 
moins importante, selon l’état de 
fortune de leurs clients, les deu x 
compères se chargeaient soi-disant 
de toutes les démarches à faire, et 
au bout de quelques semaines ils 
remettaient à leur victime un certi
ficat de prétendu jugement en di 
vorce, rédigé selon la formule da 
l’Illinois et vêtu de tous les sceaux 
et signatures nécessaires, 
ainsi notamment qu’ils avaient ven
du un jugement de divorce, à M. 
Pendleton,l’ex-maire de Fort Worth 
(Texas), qui, se croyant bel et bien 
divorcé, a causé une si grande sen
sation, il y a déjà plusieurs mois, 
en abandonnant sa femme et ses 
enfants, et en allant ensuite s#1 ma
rier à la Nouvelle Orléans avec 
une jeune fille qu’il avait enlevée.

Butiner et Hughes seront pour
suivis pour escroquerie et faux en 
écriture publique. Hughes est en 
liberté provisoire sous caution ; 
mais Butiner, moins heureux, est 
enfermé à la prison des Tombs eu 
atte- dantson procès.

Quoique profonde et grave, la 
b'essure de M. Roseland n’est pas 
considérée comme mortelle. La 
balle lui a labouré le crâue, sans le 
fracturer, croit on. M Roseland 
est un homme de- cinquante ans, 
marié, père de six enfants et très 
estimé dans le voisinage. La po
lice recherche activement son as
saillant quo l’on suppose être un 
des nombreux malfaiteurs qui in 
festent le quartier, et qui y out dc- 
jà commis depuis quelque temps 
toute sorte de vole par ‘ üraction.
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44 A cette époque je demeurais 
rue Larochefoucault et j’avais orga
nisé une sorte de basse-cour au 
bout de mon jardiu.

J'ai toujours aimé les 
animaux, et tous mes vo 
Utiles, jusqu'au moindre poulet 
avaient leur part de mon affection. 
Chacun d’eux avait son nom ; les 
Mystères de Paiis florissaient alors, 
aussi, avais-je baptisé ma basse- 
cour de tous les noms des héros de 
ce roman. Une petite poule s’ap
pelait Rigolette, un vieux coq à patte 
cassée, Torbillard, un horr ble ca
nard, le Chourineur, un petite pou
le de soir, Fleur de Marie, un su
perbe coq Brahma, Rodolphe etc. 
Après voir épuisé les noms des Mys 
t'eres dt Paris j’avais choisi des 
noms de profession, tels que le no
taire, le poète etc. Ceci posé je con- 

Bloc Raeeell. tînue.
44 Uc beau matin, je reçus la vi 

site inattendue de l’un de mes amis 
de province ; après les premiers 
épanchemeots, je lui demandai ce 
qui l’amenait chez moi. — Rien de 
plus simple me dit il ; mon b^au- 
père est fort riche, il m’a chargé de 
prendre pour lui une certaine quan
tité d’actions de [’Epoque, je viens 
vous consulter.

44 Je ne savais guère que répon
dre ; certes, d’un côté, la fortune 
de mon ami m’intéressait, mais, 
d'un autre, il m’était bien difficile 
de discréditer une opération entre
prise par des gens avec lesquels je 
me trouvais en relations depuis si 
longtemps.

“ Je tournais au'our de ma ré
ponse, en ayant l’air tout étonné 
qu’on prit des actions de quelque 
journal que ce soit, quand tout à 
coup la porte de mon cabinet s'ou
vrit : ma petite fille y entra aussi
tôt tout essoufflée et en criant : 
Papa ! pap 11 factionnaire qui vient 
de se sauver / Ah 1 >e vo à. ” Put* 
nous la vîmes s’enfuir comme elie 
était entrée, en poursuivant un su- 
p- rbe dindon qui courait à grands 
pas, en lançant un': p ault 1 piault 1 
piai.lt 1 rempli d’inquiétude.

41 M in ami se leva, me serra la 
toxin avec toutes les marques de la 
plus profonde reconnaissance, en 
me disant :

“ J-* n'ai plus b soin de consulta- 
11 m. ce que j’ai vu et entrudu me 
suffit,

“ Mon dindon lui avait sauvé une 
somme assez ronde.

Le régime de vie et la nourriture 
ont aussi leur part dans la co ora
tion du plumage des oiseaux, la 
plupart des «.nimaux du reste sont 
sujets à cette influeuce. Allez de
mander aux maquignons le secret 
de ces boittes qui donnent tant de 
lustre à la robe de leurs chevaux.
A quoi attr.bie-t on la finesse des. 
laines du cachemire si ce n’est aux 
pâturages de s*s vallées ? Après 
les récoltes et jusqu’aux première 
neiges la dinde domestique lâchée 
erre en liberté dans les champs, pi
corant les graines perdues daus les 
chaumes, becquettent les baies sau
vages des buissons, poursuivant les 
sauterelles effaréees, buvant de l’eau 
claire des sources, et cette nourri
ture fraiche, variée,succulente prê
te un certain vernis à son plumage, 
mais, casernée avec les neiges, 
nourrie de pois, de blé, de sarrasin, 
d’avoine, de grain de b-asserie, ali
ments aos«i secs que grossiers, ce 
vernis ne tarde pas à s’effacer. Ne 
pouvant plus sortir, sans espoir 
d’attirer l'attention, la pauvre re
cluse pe-d toute coquetterie pour 
ne cheicher dans sa casaque défraî
chie que la protection contre les 
rigueurs de la saison.

Passons maintenant & cet arôme 
particulier, sui generis qui pour un 
certain nombre est la marque ca* 
ractéristique de la prétendue dinde 
sauvage. Je veux bien que la ra
pidité de ce vola.ile soit supérieure 
A celle de notre dinde, mais est-ce 
là u,ne raison déterminante en fa
veur de son existence forestière et 
de ses mœurs primitive» ? Pas le 
moins du monde.
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t pas encore réglé avec mo 
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E. Lussier, Ecr„ d’ici à hait 
oi vous aurez des frais pear
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LA TSNUB D’UN JOURNAL UK CULTURE

Il existe, sans doute, bon nombre 
de cultivateurs qui commeuceut 
leurs affaires avec la ferme résolu
tion de tenir un compte journalier 
de toutes leurs opérations de cultu
re et des résultats qu’elles leur pro 
curent. Cette détermination est 
mise à exécution pendant un cer
tain temps, mais bientôt après, ont 
commence à négliger les écritures, 
jusqu'à ce qu’enfla on les disconti 
nue entièrement. Cette faute ne 
prouve pas que l’opération 11’est 
bonne ; et, comme un encourage- 
ment à persévérer dans cette voie, 
nous allons citer le cas d’un homme 
qui a commencé sa carrière de cul
tivateur sans aucune avance et qui, 
dans la suite, a atteint une grande 
richesse : résultat qu'il attribuait 
en grande partie aux soins qu’il 
prenait de tenir vn compte régulier 
de toutes ses opérations culturales, 
pendant quarante cinq années con
sécutives.

Ces mémoires journaliers ôtaient 
tenus dans des livres de grandeur 
convenable, chacun d’eux contenant 
les notes d'une année entière, et 
une fois remplis ils étaient exacte
ment étiqueté et rangés avec oi- 
dre, afin de pouvoir y recourir au 
besoin. Ces cahier cont< liaient le 
numéro des champs c.Uitivés chaque 
année, l’espèce de recolle, le rende
ment approximatif ou effectif, le 
montant des travaux qu’ils avaient 
reçus, le nom des personnes emplo
yés chaque jour, les recettes jour. 
naLèies provenant de la vente du 
bétail et des produits de la terre, les 
sommes payées et pour quel objet, 
l’état de la température, ainsi que 
certaines réflexions que lui suggé
raient les nouvelles du jour. Ce 
journal était invariablement écrit 
chaque soir avant de se mettre au 
lit; mais lorsque le propriétaire 
était absent, comme cela devenait 
nécessaire quelquefois, une pei son
ne, chargee spécialement de ce tra- 
voil, écrivait tous les soirs les notes 
nécessaires.

Ces annales furent souvent con
sultées et appelées à décider certai
nes queiUoBs débatties suui le 
rapport de la tenipéi ature et des 
récoltes dans de» années particu
lières, et assez souvent présentées 
devant ies cour» dans le but de dé
terminer la date de certaines tran
sactions locales. D’abord, ces re
gistres tenus ainsi le soir peuvent 
paraître ennuyeux ; mais si on les 
tient régulièrement el avec persé
vérance pendant deux ou trois aus, 
ce travail devient une habitude à 
laquelle on se livre avec plaisir et 
qui est avantageuse à Uute person
ne qui ne la neglige pas*

Cultivateurs, prenez pour résolu
tion au commencement de cette 
nouvelle annee de tenir un compte 
journalier de toutes vos opérations 
de culture et des résultats obtenus. 
Vous nous remercierez avant long
temps de ce bon conseil, car vous 
verrez qu’il est tout à fait à votre 
avantage.

Harris & Campbell.X 0’GAIpl, JïacTAVISH & WYLD,
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Dix pour Cent de Reduction sup tout Achat Argent Comptant.NOUVEL ECHEC A LA BOBINE 
ELECTRIQUE

M. Roger Sherman, l’avocat qui 
semble avoir juré d’entraver indé
finiment l’application de la nou
velle loi sur les exécutions capi
tales par l’électricité, vient de rem
porter un nouveau succès à propos 
de Shubuyo Jugiro, le mate ot ja
ponais condamné à mort par la 
cour d’assises de New York.

L’exécution de Jugiro qui aurait 
dû avoir lieu régulièrement au 
mois de février dernier, est encore 
ajournée pour un an environ. En 
effet, M. Sherman a interjeté appel 
devant la cour suprême fédérale 
de l’arrêt par lequel le juge La- 
combe. de la cour de circuit des 
Etats-Unis à New-Yo-k, a repoussé 
sa requête tendant à fair» casser le

26 RueJSparks.

Bien Criblé Belcoirt, MacCraken 6 Henderson,
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N. A. Bklcoürt, John J. McCuun, 
tieo. F. HlNDlBStiN.m Coin des Rues O’Connor et Queen, pres de la Rue Sparks.Stewart, Chrysler & Godfrey,
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foi tu IM en For G,
Toitures en Cuivre.

Douglass & Haines, 
234 rue Wellington.
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Coin do ta Kuo Rideau, Ottawa, Ont.
ZWArgent à Prêter avec avantage spécial à 

i l’Emprunteur.
A. E. LUSSIER.

En main le stock de r 
•hoisies et les plus var

Tapi
•iéee.

inné ri en lewBUREAU3t
ur de l’An. F J’AI UN LOT DE

Tapisserie Dispendieuse
Jugera :Dt condamnaoi Jugiro, sous 
prétexte que l’on avait exclu du ju
ry tout homme de couleur ou d’o
rigine japonaise, et, ce qui est de 
plus surprenant encore, parce qu’il 
aurait été prouvé au cours du pro» 
cèe que la victime avait été frappée 
à coups d* couteau au ct#u et non 
pas à la poitrine, comme le préten
dait Jacte d'accusation.

gua ion que le gouverneur de l’E- Il est probable que la cour su- 
tat, M* Abbti. a cru devoir recom- prême, sans môme examiner la 
mander lui-mA ne au chef du par- cause au fou d,cou firm-ra purement 
quel du comté de 3-rgen, M. ei simplement l'arrêt du juge La- 
üampbell, d • u épargner aucun t-f» combe ; mais comme l'affane ne 
f >rt pour déco .vrir 1-s coupables pourra v air -levant -lie qu’au m - 
On annonce m unt-mant que M. L u du mois d’octobre prochain, 
Campbell prélmid êire sur la tiace | Jugiro ne pourra guère être exêcu- 
des assaillants de Mme Beerman et 
que leur arrestations est imminen
te. Le violen’aurait pas ôte le mo
bile du crime, comme on l’avait 
supposé d’abord.14 Nous avons dé
couvert le véritable mob,le du cri
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26, 1890 et de Décembre 31, 
, 1891 à un prix 
ît Un Tiers de Premiere
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Décembre 
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fiple de Premiere Classe.
ïe d’Ecoie.
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x Professeurs d’Eco 
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ir un certificat du Principal
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GIN COMME SOIT :

L EXPRE88 DE MONT
REAL

M. G. GORMAN, L. L B.
( Sueees se ur do L. A. Qlivior.)

Avocat, Solliciteur, Notaire, Etc.
—BUREAU—

Coirj des Que» Rideaû et Sussex, Ottawa.
"Argent a Prêter.

Que je vendrai à prix réduit durant 
Je suis préparé ;t fournir des eetimét >our J

Peinture, Teintage
,et Poee de Tapisserie.

pour reveni 
1890 et du 1 

r le 2 de
31
bo FKENDALL’S ” 

[SPAVIN CURE!

Walker, McLean & Blanche! J. F. BELANGER,
AVOCATS,

Avoues, Solliciteurs, Agents 
r*"? .taires, Notaires, Etc 
No. 34J rue Elgin/Ottawa.

(** VACD DO RUSSEL*.)
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159 Rue Bank.
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nut blJeier. lutu.l proof beUivr,

XEHDALL’S SPAVIN CURLRabais Special
Ed Articles d’Argenterie 

et en Horloges

KSESS*-
Cle. verni u Hat ani> Thui-iinci Ilium Ho i

horatiley * onovtrapide, arrêtant 
entre Ottawa et le CA- 
jonction du Côtean ave# 
Tronc pour l'Ouest, et à 

ms lea trains pour l’eet, et 
Montréal à 11.36.

Ki.mwoou, lu-, Nov.»), 188B 
Da. B. J. Kbki'allCo.

Dear Hire: I Imvo al way* i*irithit*<-<l jour Km- 
dall'E Mimvlu v’uru by ihi> half dozen Ixittle*, 1 
WuuM llko prlree In larx«-r quantity. 1 think II le 
Otu-of the hekt lliilin-nt* rm r-urth. I hare used*, 
en my «tables for three years.

Vouie truly,

AVOCATS. HOLLICIT 
SUPREME N- 

R. A. Bkadlet.

URS pomt ^ OOr 

avec privilège d

lé avant un an. En attendant, l’a 
bus scandaleux que l’on fait de ces 
sortes d'appels a pour résultat de 
paralyser complètement le cours de 
la justice.

Chie. A. Sut ne.Argent A prêter A 8 p. o. 
remboereer en auenn tempeL'EXPRESS DE MONT

REAL rapide n'arrêtaBt 
t à Alexandria entre Otta- 
a un char refectoir, et i_ 
i 8.20, se reliant aux trains 
itral et du Grand Trône 
nts à l’Est. Portland, Rl- 
)alhousie, ete.
L’EXPRESS DE BOSTON 
et NEW-YORK (passant 

le nouveau pont en acier 
nt, St Albans, Saratoga, 
os ton, New-York, P bus
ies pointe an sud, 
le Wagner depuis Ot 
New-York. (Ce train arrête 
ns entre Ottawa et Rouse’s

KENDALL’S SPAVIN CORE.
A Vendre a Bon Marche „ _ . _ Bsiki«i.tn, N. Y„ Novembers, stmm.

Da. B. J. Ksnuh.i
Dear Rlr* : I duelri n *|ve you h-ellmnnlelef mf 

*o<m| ii|iliiluiiof your Knhdufl h8|>;iidii Cure I h»<é 
uewl It f..r I.umi-nr**, HilIT Jointe an) 
hlimine, and 1 tmv« found It a sure cure, IeorilC 
ally r#x»mm< iid It. to all hor»emen.

Tours truly, A. H. On nwnr.
Manager Troy Laundry Blablea.

r Portes, Châssis et Jalouse ri ee, bois préparé.
Moulures, Vitres Peintes, Huiles, Peintures, 

- ** Cuir et fournitures de Chaussures ckes

R. WOODLAND,
3t rue Beeserer, piée dn Bassin dn Canal.

LES VOLEURS A BROOKLYN 
Un nouvel attentat, rappelant 

l’assassinat de M. Lyman W *cks et 
celui d - l’épicier Luca, a été com
mis pendant la nuit de lundi à mar
di à Brooklyn.

Celle fois la victime est un bou
cher du nom d’Henry Roseland,, 
demeurant au No. 7 Bolivar street, 
et ayant sa boutique au No 
381 Hudson avenue. Revenant 
d’une réunion d’une société dont il 
est le trésor ier,M. Roseland a voulu 
passer à sa boutique dans >e but de 
faire sortir, pour quelques instants, 
un gros chien qu’il y enfermait 
pendant la nuit pour la garder. Le 
boucher, en entrant, a été surpris 
de voir que son chien avait disparu 
et, comme il avançait vers le fond 
de la boutique pour le chercher, M. 
Roseland a été assailli à l’impro
viste par un malfaiteur, caché près 
de la glacière.

Une lutte s’est engagée alors en 
tre le boucher et le malfaiteur, et 
celui-ci, tirant un revolver de sa 
poche, a fait feu sur M. Roselaud 
presque à bout portant Atteint à 
la tête par la balle, M. Roseland est 
tombé sans connaissance, et, lors
que une demie heure plus tard en
viron, il a repris l’usage de ses sens, 
il a constaté que son assaillant lui 
avait voiê, dans la poche intérieure 
de son gilet, son portefeuille renfer
mant $459. Le portefeuille a été 
retrouvé depuis au milieu de la 

a mime «lu depuis longtemps le i boutique, où le Tol.ur Tarait jet* 
sobriquet da41 Moulin à dirorces ’. J en s'enfuyant et apràfl en aroir reti- 
Attaat les deux aroaala u’araieut-ila 1 r* l’argent.

me aurait déclaré M. Campbell. Les 
assaillants de Mme Reerman 
avaient été embauchés à prix d'ar
gent pour l'assassiner ; mais nous 
ne pouvons rien dire de plus jus
qu’à ce qu’ils soient arrêtés, et cela 
ne tardera pas. ”

Ou s’attend doue à des révéla 
lions qui sont appelé-», dit-on, à 
faire autant de sensation que le 
crime lui-même Toutefois, on sait 
que depuis quelques années la poli
ce du New-Jersey est très sujette 
à caution et qu’une foute de cri nés 
mystérieux ont été commis dans la 
môme région sans que les auteurs 
en aieul jamais été découverts, mal 
gré les belles promesses du parquet 
et de la police.

t —CHEZ—]

KENDALL’S SPAVIN CURE.i&iMcMiüan Sant, Wmitm Oou De. B. J. Kkni.au. Co.
Oent.: I fi-i-l It my duty to *ey whet I hnve don# 

with your Kvnilnll's «[.ovin Cure. 1 bava cured 
twenty five borne» that lin-l h-puvlne, ton ot 
King Hour, nine nflll- ted with Hie IImb«I end 
neri-n of Jilg J i w. Klni-e I hare had one of jomo 
book» ami follow n the eiructloua, l have nerar 
lost a cane of any kind.

Your» truly, ANonew To«nm.

JCENDALL'S SPAVIN CURL

a t r, vHiu, Dec. 19. 18W.

/Le “HUB7 98 Rue Rideau.I ▼IS A VIS LB MUSÉE GÉOLOGIQUE

•JH-YINS ET CIGARES CHOISIS-*^
TOUJOURS EN MAIN.

BUODTIERS ÏN GROS ET EN DETAILormationa s’adresse 
A Tante des Billets,

r à l’A- 
34 ras

Prie* *1 per bottle, or *1* bottles for $5. All Drag, 
list* have I tor can get It for you. or It will be sent 
to any ndilres* on receipt of price by the propria- 
or». Du. B. J Kbnoau. Co., Enoklrurgh Falls, VU
OU) BY ALL DRITGOI8T»-

tLIN, C. J. SMITH, 
lénéraL Voitures de BebesWM. GOOD,

S4»tRvB Si
Ageet GSaSral 

,dee Paeeagere.
Proprietaire.890,

is Me rmm

ILI.IC1HD1, ITi
NAP. BOYER

Ferblantier et Plombier, 284 rue Dalhouaie.
À tonjoars en main un grand nombre de 

toyanx pour montage de potlee et de tuyaux 
à Veau. Travail de 1ère clame pour toute* 
aortes d'oevragee de ferblanterie et de plena 
berie. 8e charge également.de poser et rê-

Lee orcl’ree sont promptement exécutés à la 
eatiefaction des personnes qui veulent bien 
m’honerer de leur confiance.

GROSSES REDUCTIONS.]
812.00 Voiture* pour $8.40 
10.00 '< •» 7.00
9. Kl “ * fl. 75
9.90 “
K 00 "
7.00 «
«30 •*

rBDRKAD : —
® Oh* when, : Ottawa, 6.30

•'>. ‘J-'i►NflieRIES te
J^STIC PILUS^I

ShHVEZ-VOUS de

“ 4.75
“ 3.50,
« 2.30
“ 2.26
« 1.90

LES MARCHANDS DE DI
VORCES

Le grand jury, d j New-Yoik a 
prononcé hier la mise en acc isation 
de William Hughes et William 
Butiner, deux prétendus avocats, 
arrêtés récemment pour avoir ven
du à diverses personnes des juge
ments de uivorce qu’ils fabriquaient 
eux même*, en imitant les timbres 
de la cour supérieure de Chicago, 
et les signatm^s des juges,greffiers,

4.00—En correctionnelle.
Le président, a une vieille fem

me, prévenue de manœuvres frau
duleuses:

—Quel âge av> z-vous ?
La vieille, baissant les yeux :
—-L âge du Christ...
—Mât.» 1 fan le president, 1890 

Vous exagerez peut ôtr

nolennee naaleoaeee 
» 4e l'Ottawa et des misa 
■ap^ort^de» bas prix de I

3.00
2.50

â» mmm 1.5» 1.30
Pourill & Cuzne Nous avons reçu tard dans la saison 

une consignation de Voitures de Bébé 
et nous les offrons aux réductions sus
dites afin d’éviter le trouble de les gar
der en stock.

Les POND’STAILLEUR COUPEUR
TAILLAGE GARANTI

nu
Brûlures 
Douleurs 
Blessures 
Catarrhes 
Contusions 
Enrouements 
Maux d’Yeux 
Hémorrhoîdes 
Hémorrhagies 
Inflammations

AOABIHB^—

ETOHiF.CHâUOIERfc
1-11-87-8$ EXTRACTHaeteaui de Damn une Spécialité

204 Rue Dalhouaie 204 COLE'S

National M'fg. Co.
Le docteur Z... «et fort regardant 

sur la question des honoraires.
Une cliente lui remet une pièce 

de vingt fiancs. Aussitôt, il plante 
sou lorgnon sur son nez et se met â 
chercher par terre.

—Qu’avez vous donc perdu, doc
teur ? demande la dame.

—Je cherche la seconde pièce.qui 
est sans doute tombée.

l.a dame comprend, ajoute un 
louis et sort.

•t Bijouteries
de toutes qualités. Serait 
r cent au dessous des prix 
lue Article est garantie tel 
«m l’argent vous sera remis. 
, No. 30 rue Rideau, (près 
ara.) Réparations de M*. 
genmtim et > des&rix

BSâif WB6Ê9Î5
On sait que la cour supérieure 

dn comté de Cook, à Chicago, est 
renommée dans tous les Etats- 
Unis pour la facilité avec laquel e 
elle accorde les divorce*, ce qui lui

PJl^RJVmCŒJi
16U EUE ePARKS.

Coin de» rues Rideeu e 
Cumberland,

El AUSSI
Coin de» rue» S park» 

et Bank,

■ £ggaSga*g»ff

dâjr A. N. Moutfitit 
IA Suivre) ■ ^»SoSriæi îîilêmehwSS»

\

.............—
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115
REMERCIEMENTS.

Je désire offrir par la voie du “Ca
nada ” mes plus sincères remerciements 
au* Dames d’Ottawa et des paroisses 
environnantes de l’encouragement très 
libéral qu’elles m’ont accordé durant 
mon séjour à Ottawa et en môme temps 
les informer que la “ Palmer House ” '
sera fermée ce soir à dix heures et que le 
stock sera transporté à Montn al la 
semaine prochaine.

Votre humble serviteur,

RUE RID
OTTAW.

•1-
Toujours en 

Le Stocl
Le plus Considerab 

Le Mieux 
Le Mieux Choisi et ;

Meilleur
|—QUE—

H. F. POIRIER.

Partout 1r
KP. S.—On vend ai 
enande de Campai 
Prix de Montreal.

Thos. BIBE
115 Rue Rideau, C

mmmm
—LES—

Portes de l’i
SONT OUVER-

UNB VÉRITABLE VENTE 
PRIX D’ARTICLES DE 

□ CHAPEAUX FOURI 
b. «JT-1 RES, ULSTERS, 
«LITS ET AUTRES ARTIC 

MENÇANT AUJOÜRD 
_CHEZ|

I

-w

WOODCC
■ FAMEUX

i
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meilleur original disponible

Nous
Banque

Ce magnifi 
et la vente

Nous n’en i 
par eux-m

Nous a" 
Stock regu

LE CANA1A ME RC RS PI 14 JANVIER 1891
»

LE ROLE DE L’AMERIQUE DANS [lFPFfiHPS Ml SOIR p""ph" “L’EGLISE ULlLUllLO UU UUIU Lïmprim.ri. d. UM W.Ur. Xro. t Co
Struct Spécial) eut totalement détruite, ainsi que lee été-

blieeemente de la City Printing A Publish
ing Company, de la Canadian Sing Compa
ny, de M J F. Elliot, graveur et lithogra- 

de M. Edward Auld, fabricant de aau

bureaux du Tacs Witnesh ont été 
ramage». Le feu a aueei détruis 

une grande partie de l’édifioe de MM. 
Hughes et Stepheneon, plombiers.

L'établissement de la Chadwick Spool Co 
ert en ruine et MM. Hughee et Stepheneon 

$5,200 de matériel, 
à M. R. 1. 

Il était

LE CANADA”

VENTE IMMENSE.Journal Quotidien du soir
Voici ce qu’écrit le correepondant parti- 

culier du Fiuaro, à Rome.
Il est possible qu après la France, 

le pays sur lequel s’arrête avec le 
plus de complaisance le regard du 
Souverain Pontife soit l’Améiique 
du Nord Canada, Ftats-Uiiis.

La marche ascendante du catho
licisme da us la grande République 
américaine n’est j-as sans donner 
quelque fierté à Home.

Lorsqu'au mois de novembre 
180$, le plus jeune des frères de 
Bonaparte, Jérôme, épousa Elisa 
Bat- rson, son mariage fuLbéni par 
le révén nd Caroll, évêqueüe Balti
more. leaeul évêque catholique que 
possédaient les Etats-Unis, 
jourd’hui, Baltimore voit des conci
les nationaux et le territoire de la l 
Képubli jue est partagé entre80 dio
cèses. La hiérarchie catholique y 
est aussi implantée qu’en France, et 
le cardinal Ciblions, plus populaire 
certainement que le cardinal Lavi 
gerie dans notre pays 
ve-sités catholiques s’élèvent de 
toutes parts sur le sol de l’Uuion. 
L’Eglise, en un mot, participe au 
mouvement de jeunesse exubérante 
qui emporte la démoratie améri
caine vers ses hautes destinées.

Que de fois, au Vatican, émer
veilles des récits qui leur parvien
nent d’au de là des mers, cardinaux 
et prélats ont lèvé un voyage du 
Saint Pi re en Amérique ! Quelle 
réception et quelles ovations l'at
tendraient de New-York au Paci-

Certainement. le Pape l'accom
plira un jour. Mais, pour cela, les 
conditions actuelles de la papauté 
à Ithme devront être modifiées. Il 
cet nécessaire que la Pape puisse se 
mouvoir dans un indépendance ab
solue, reconnue garantie 

Ce sera peut-être un autre Léon 
qui ira bénir la démocratie améri-, 
caine, comme, il 
jour de Noël de 
nom de Léon III couronna 
magne, le second Constantin, empe
reur d’Ocident.

Car, ni l’âge, ni la situation pré
sente du Saint Père ne lui permet
tent de penser à cet itinéraire gi an-

Seul de tous les évêques de la 
chrétienté, il restera da 
traite, le jour de Noël, et sa main 
ne bénira pus du liant de Saint- 
Piene la Ville et te Monde.

LES PEAUX ROUGES 
Ml1 Eu, 14 jnn. -On man te des sour 
telle que tes nouvelles de trouves 

lee Sioux, dan* le district de la 
Montagne à la Tortue, près Deloraine no 
complètement fausses. L’in 
bon prétend 
qu’il n’y a pas 
Lac à la Pêche 
cette région.

IA V>LLEE DE L’OTTAWA L,Wis

causée par dUg.

fort endo

Journal Hebdomadaire à 16 pages
pecieur McO b- 
it tranquille el 

sages étrangers prés -lu 
trouve la réeerve de

Directeur de la rédaction........... Oscar McDonkll
,,..P. A. J. Voter 
Fi.avien Moffet

La Plus Grande Offre en \que

Rédacteur de ville...........

Marchandises i’Etape et de Fantaisieperdent pour environ 
L’édifice incendié apgarfnait à 
Angus de la Banque de Montréal, 
estimé A $50,000 

Il y av

BUREAUX : 414 et 416 Rue Sussex
O T.’ ’J? AW.A., OJSTT.

LIS FRERES UU SAHARA 
14 jau. Le cardinal Las
taller à Biekra, où il réside ac----

lement, cinquante missionnaires, lee frères 
du Sahars, qui vont s’initier aux dialecte* 
du Soudan, afin de proCédei 
pacifique du désert

culture du di 
désert seront prêts, ils c

vient d'ins duel- dans cet édifiée la
pugnie d'imprimerie et de lithographie De 
nullack, la fabrique de ehaueeuree de J. D. 
Thurston, l’imprimerie dee billets de ehe- 

n de fer de Southern et Cary et la bouti
que de G. J. Lune A Cie, machiniste et fa
bricant de bicycles. Les pertes s’élèvent À 
$125,000.

Pendant que lee pompiers luttaient con
tre l’incendie de la rue Craig une alarme 
sonna à la boite 24 Un autre incendie 
s’était déclaré dans le magasin de nouveau
tés de Joe. îlagenai* rue St Lauréat. Lee 
lommages sont grands, main couverte par

Vers six heures du matin le feu e’eet dé
claré de nouveau dans le bran de scie entre 
le plafond et la toiture. Lee pompiers ont 
travaillé encore pendans trois heures pour 
éteindre complètement l’incendie.

Un autre commencement d’incendie 
hier, dee dégât* dans le magasin de 
Bourdeau, 1077 rue Notre Dame.

ait ereore
Mercredi 14 Janvier 1881 Tout te Stock duJamais faite a Ottawa.

à la conquête

ECHOS DUJOUR XjIOTST D’OR Iux s’adonneront eu outre à la 
ies pères du 

ont -m oasis et
atier. Lor

Sir Richard Cartwright a parlé à Harris- 
tos lundi soir.

I^s dernières dépéclus 
révolte au Chili.

Sir À. P. Caron est revenu à Ottawa hier 
soir, de Québec.

La Tribune dit que le Pape a soumis sa 
proehaine encyclique à des savants euro-

Lee lois contre les juifs oui été suspendues 
pour trois ans dans tout le royaume de

Le CiTizs.v prétend, que la contestation 
de l’élection de M. Birkett devrait être 
abandonnée.

La seciété Saint .Jean-Baptiste -le New- 
York donnera son 41e grand liai annuel le 
23 du courant.

I L'association des meuniers de l'Ontario 
va prendre les moyens d’exporter aux Indes 
la fleur du Canada.

Au
xs'eufoucei ont Jeté sur le Marché au

FIANÇAILLES 
jun. On annonce les tiau. ailles 

hilippe de Rochanilreau

invent une

Prix Coulant Actuel et pour du Comptant.Mlle Auvray. 
Le fiancé est le fils du marquis de Ro 

histoi ieu 
été archéolo 
bal de France 

ne la guerre île 
te Unie et fut l'ami 

gton. Le graud’père de la fiancée, 
Oouin.ee distingua pendant la 

i guerre comme maire de Tours; il 
urd’hui sénateur inamovible.

is .m rnarqui 
archéologue et

du maréciu 
chef dans la

La Vente durera Trente Jours, a commencer du 
Trois Janvier. Ne la manquez pas.

uhambeau, savant arc 
distingué, qui préside 
ilia ne ; il descend <Les Uui-
gique ; il Uesc 
qui commandait

de Wsshin 
M. kugène 
derniers 
est nu jo

Ù.'p‘

- Les élections municipales se poursui
vent avec beaucoup d’activité ;ll y aura lutte 
dons tous lee quartiers. Lee candidate é la 
mairie ne sont pas encore connue.

Lee chevaux de M. Mercier ont prie 
eux dests l’astre jour sur la rue vi 

station. Mlle Meroier et Mlle de Cazee qui 
se trouvaient dans la voiture ont reçu de lé
gères contusions.

-M. Vital Gratton, entrepreneur de la 
rue Ste Catherine, est morteubitement lundi 

à sa'réaidence.
Mgr Taché est arrivé à la - 

des Sœurs Grises, rue Guy, sam _ 
matinée. 8a Grandeur souffre d’une indis
position qui sans être grave, demande ce 
jiendant de grands ménagement».

Depuis son arrivée, Mgr Taché 
quitté sa chambre

ASSISTANCE AUX ÉCOLES 
L’assistanee ai 

h mois janvier a < 
i lasses françaises et 1148 
anglaises, ce qui fail un to

MORT DE MME ROUHER 

ivée'i I>a mort subite de Mme 
décembre dernier a 

ernier vestige de l’empire. Elle 
•uve de Eugène Rouher l’ancien ini
tie Napoléon III.

fille, Mme la baronne de Baulny, reve 
mit de l’églies .Saint-Augustin ou elle avait 
assisté à la me*se de minuit, quand, en ren 
trant dans ses appartements, elle apprit que 
Mme Rouher avait fait appeler en toute 
hâte le docteur Daaet, aon médecin, et 
qu'elle était en proie à une soudaine al laque 
d'apoplexie 

Les soins 
aussitôt pr

Rouher ai r
enlevé le de

e 25 508 et 510 Rue Sussex. 
LE LION D’OR.Sa

pas de aaarehandisee envoyée» pour appre-—Pas d’éehautilloua eeupée 
batien durant la vente.

P S
communauté 
nedi dans la

.M. Antoine Rousseau, de Muutréal, vient

cipaiité de Kingston.

M. Adam Brown, M. P. doit partir 
demain pour la Jamaïque, où il agira 
comme commissaire honoraire.

W lue SiM'i.r de Parie annonce que >1, 
Dillon sera choisi comme chef <lu par ti Ir
landais à la demande de M. l’arm 11.

i lee plue enipre 
odigués, tandis q 

vite prévenir son autre fille, 
quise de La Valette ; mais to

vant un crucifix, 
ilans une dernière

dixième année, 
l'i lustre 
la fois de 
coup de tristesses.

Fille de l’aneien mai 
rand, M Conchon, dei 
1er de la cour de Riom, pur 
cour de Parie, elle avait épousi 
M. Rouher, alors simple avocat du 
de la ville, mais avocat éloquent, 
écouté et déjà très populaire dans tout 
département de Vuy-d» Dôme.

Un portrait en pied de Winterhalter, qui 
orna au Luxembourg, puis la rue de 
l’Elysée, le cabinet de trava du vice 

prieur, prouvait tyre Mme Reuher était, 
s cette époque, une jeune femme fort jolie, 
mignonne et sémillante avec ses yeux pro
fonds, sa physionomie fine e calme et son 
visage rose qu’encadraient des touffes 
abondantes de clic

s tés lui furent 
u'on allait bien 

Mme la mar- 
ut remède était 

et uns heure après, tandis qu’elle 
t prosternée à genoux pour prier de 

elle succombait, étouffée 
crise de toux.

est morte dans sa soixante- 
apres une existence que 

carrière <1* son mari avait lemee à 
beaucoup d'honneurs et de beau-

contrat important <le la muni-

Christian & CieNous invitons cordialement 
le public a venir examiner 

notre Assortiment de Commercants de Charbon.
BASSIN 3D TJ OJk.3iTA.lL..

du Combiné. Adresses voe 
Nicole!

ux écoles séparées pendant 
été de 1955 élèves pour les 

pour les classes 
tel de 3.103

y a onze siècles, le 
l’an 800, le pape du 

Charte- Poeles et En dehors 
commandes à C. Christian, Agent, 
House, Little Sussex Street, Ottawa.FournaisesELECTION DE PRESIDENTS

du bureau dee écoles 
l’élection de leurs

I.S8 divers comités 
fait hier soir 

ulta
Chemin de Ferire de Clermont 

venu ensu
Fer —A —Parnell a assisté hier à Dublin, à une as 

■emblée dee membres de la ligue nationale 
qui lui ont fait une véritable ovation.

présidente avec le résultat suivant :
Président du comité englais, M. S
Président du comité français, M.

Président du

Président du comité de 
White.

LA CONVENTION DES BRIQUETIERS 
ET MAÇONS

Hier à Toronto la convent! 
l’Union Internationale 
maçons a été ouverte par 
Heartz, de Denver, Col.

deU Ch 
notables

Les délégués sont au nomWte de 400 envi 
ron, briquetiers et maçons délégués par lee 
unions des Etats-Unis et du Canada. Poer 
le f'anada, il n’y a que des briquetiers.

Le maire Claike a souhaité la bien 
aux délégués et leur a souhaité le snccès 
dans leuis délibérations, puis d’autres 
discours ont été prononcée par 
l’architecte Lennox, qui ont i 
la bienvenue aux ouv

ta avec le résultat suivanlte conseil- 
eeiller à la CharbonUpelïe

îlïiLa grève des employés de chemin de fer 
ne eontinue en Ecosse sans qu’on entrevoit 
aucune solution prochaine de la difficulté.

—ET A—comité d’administration, M. 

eut du comité des finances, M. Bar- 

construction, M,

ns sa ru-

Bois. La Ro ute directe entre l’Ouest 
points du bas du SL Laurent, 
des Chaleurs, province de Quebec ; ainsi 
que le Nouveau-Brunswick, la Nouvelle 
Ecosse, Vile du Prince Edouard, le Cap 
Breton, lee îles de la Madeleine, Terre- 
neuve et St. Pieire.

et tous lee
de la Baie

M. Courtney, sous ministre des finances, 
est revenu hier soir 4 Ottawa. Il prétend 
que sa mission a été'oouronuée du succès le
plue complet.

paroissiens de Sainte Rose, ou 
Mgr Lalielle, ont résolu de faire chanter un 
service soleuael, jeudi prochain, pour le 
epos de l’âme du regretté défunt.

Le Stock le olus’ complet 
qu’il y ait dans Ottawa.

Prix Modérés.
aux Etats-UnisLa

annuelle de 
uetiere et 
préeident

vention 
des bi Les ira n» express quittent Montréal et 

Halifax, tous lee jours (dimanches exceptée) 
et se rendent à destination de tous ces points 
sans changement de chars, eti 28 heures et 
55min

L'ex-président Cleveland vient de 
prononcer à Philadelphie un dis
cours qui a fait sensation. Le sujet 
choisi était : “ les principes de la 
véi itiMe démocratie. ”

La démonstration faite en son 
houneur dans une ville républicai
ne a eu de l’éeho jusqu’à Washing
ton, ofi les partisans de M. Blaine 
n’ont
leur malaise. Depuis quelques mois, 
les démociates ont gagné beaucoup 
de terrain, la tournée politique de 
Cleveland commencée l’été dernier 
a è'ë couronnée d’un succès plus 
qu’ordinaire lors des élections de 

La faveur toujours 
croissante avec laquelle son nom est 
accueillie dans les grandes réunions 
popul ires, le signale d’avance com 
me le candidat le plus en vue dans 
l’opinion publique pour les élections 
présidentielles de 189V.

Son compétiteur M Hill est forte
ment appuyé par le Tammany Hall 
de New-York, mais cette organisa 
lion égoïste n’exerce aucune influ
ence salutaire dans le pays, sans 
compter, qu’elle ne peut rallier dans 
la ville de New-York môme que les 
personnes qui ont intérêt à faire 
partie d’un corps politique de ce
‘ Le parti démocrate rejetle sur les 
épaules de M Hill la défaite de 
1888, sans que jusqu’à présent, 
celui ci ait en aucune fayon tenté 
de se disculper de celte lourde ac
cusation. Malgré l’instabilité de 
radniiuistraiiou Cleveland relative 
nient aux affaires étrangères, et plue 

rticulièreraent sa conduite 
moins étrange sur la question des 

pêcheries du Canada ; le peuple est 
suadé que sou pro- 
rm ; douanière n’est 

pas pour lui une thèse choisie à 
plaisir pour l’effet politique, mais 
un problème dont il a à cœur la so
lution autant qu’elle intéressée le 
bien-être du

veux très nui
Ce que l’oe peut ajouter, c’est qu’elle a 

été d’une intelligence supérieure, douée 
d’un esprit des plue tins et dee plus délicats 
et que sa correspondance avait une origins 
lité et une verve de style dignes du X ville

Elle ne joua cependant qu’un 
effacé jusqu’à 1» chute de l’Empire 
allait très rarement aux Tuileries, se 
Irani plus rarement encore dans lee 
officielles : un petit cercle d’an is, de 
liers auvergnat et autres, lui Huffieait 
piemen t pour passer les soirées du Ministère 
d’Etat ou du Luxembourg ; ses goûts 
étaient îles plus modestes, son luxe des plus 
restreinte, ses dépen 
q nées. Chacun sait 
empereur n’avait 
Mine Rouher n 
charité sans Innitee, aussi 
Unie, dans ses aumône*, 
favori étail de demeur 
possible cl’
Cercay, aux portes de Taris, 

la Marne, château que 
aient occuper et piller en 

Après l’effondrement 
l'ancien ministre d'FJut ayant reçu 
sion de reconstituer les forees impéria'istcs, 
le salon de Mme Rouher devint le centre de 
réunion et d’action du parti.

Quand le Prince impérial r 
les hassagaies îles Zou Ions, M. 
donna l’hôtel de la rue de l’Kl 
tira rue Ahatlucvi, puis rue 
nance, où il mourut en janvier 1884

Mme Rouher, en proie an plus profond 
chagrin, déménagea une dernière fois pour 
s’installer avec sa fille dans un immeuble 
beaucoup moine considérable rue de Mou 
et Mlle Louise Rouher épousa l’année 
vante M. le comte de liaulny.

Mme Rouher resta, dès lore, dans la re- 
" te la plus complète, ne voyant que ses 

enfante et ses petite infants qu’oi e 
adorait et qui apportaient à cette veuve 
inconsolable comme un éclair de sourires 
dans son deuil sans tin

e est restée fidèle jusqu’à sa dernière 
u culte de sa vie entière, à 

. . poléons, s’intéressant, malgré tout, 
aux élections, aux candidatures der uns et 
dee autres et plus confiante que jamais dans 
l’avenir du parti impérialiste.

riq

uenver,
Clarke,

ambre de commerce 
de la ville étaien E.&.Lavepdupe&Cie,

RUE WILLIAM.

M. Da videon, président 
et d’autres Les chars des trains express directe i 

Chemin de l’Intercolonial sont brillam
cité et sont chauffés pa 

motive même, ce qui 
eut au confort et à la

Lïie de 400 env éclairés par l'electri 
j la vapeur de la loco 
I ajout»- coiikidérablemi 

sécurité de

M. Dalton McCarthy vient de porter la 
parole devant 
sans à Stayner dans le cemté île North 
Simcfs dont il est le représentant à la cham
bre des Communes. Il a déroulé son pro
gramme politique que nous lui connaissons, 
lia ajouté à ce programme cependant laques 
tion des écoles du Manitoba. Il s’engage à 
présenter n il vote de non confiance dan* le 
cas ou Sir John désavouerait la loi des éco
les de cette province

rtU, ïll!
assemblée de ses parti

s voyageurs, 
tous i et-, traius denvenue ÉBB*U^Cr<*ipî j» *

S3» ta Orrai, dee Breach*,
Fiaanai, prln<aprU.e.at dans 

I* IWaohlt* «àfonlqa* al 1*

rtiiecte sont attachés 
iortoirr, nouveaux et 

lee chars aaloue pourélégants
pu entièrement dissimuler

ifdeloirs et- 
même queDavidson 

usai seakaittqui ont a

ré il
LION K DKS PA38AGKBK ET

Canadiennis-Eüropé 
Les passagers pour la ( 

le Continent, quittant M
arriveront à temps pour prendi 
r de la malle, le Samedi à Halifax 
tention des expéditeurs est appelée 

les grandes facilités offertes poui le 
transport île la fleur et en général de toetee 
les marchandise* à destination des Provin 

de l’Est et de Terreneuve, aussi pour 
i exportation de grains et des produite ex
pédiés aux marchés de l’E 

Pour billets et informations, 
prix et le passage s’adresser à 

E. KING, agent des billets,
27, rue Sparks,'Ottawa, Ont.

D. POTHNGER,
S urintend n n t-Géaérnl 

Bureau du Chemin de Fer, 3 
880 /

des moine compli 
! irs que le vice 

me fortune

Le président s répondu à ces messieurs et 
il a été suivi’ytar M. A. Dorrah, éx président 
de St Louis, Mo., le délégué Campion, de 
Cleveland, Ohio, et le délégué de Cincinnati.

Grande Bre 
ontréal le

d’aiileu
vendredimoins d une

flslarrlwe. Cette MMoution présente 
4s grands avantages même en l’ab- 
sense de maladie véritable, quand en 
remploie seulement dans le bal de 
fortifier wne poitrine faible en en 

•ni délicat. — 
nte ae trou vent réunie déni

discrète que 
■Son passe tempe 

.rer le plus longtemps 
e dans son château de

novembre
T."'DECES

A Gloucester, ce matin, à l'âge de 63 ans, 
Mde Vitaline Gravelle, mère de M. F. X. 
Gravelle, boucher, marché By. Le convoi 
funèbre quittera sa demeuie, mercredi ma
tin à 8 heures, pour se rendre à l’église de 
Notre Dame de Lourdes, et de là au cime-

Pavents et amis sont priés d’y assister 
saus autre invitation.

Le Post de Berlin recommit l'impossibilité 
d'une transaction à l’amiable sur lu situation 
créée par lee évènements de 1870.

“ Une guerre inevitable éclatera, dit c, 
journal, lorsque la Russie sc croira sutlieain 
ment forte pour envahir l’Europe centrale. 
La France, ai fière autrefois, se contente 
d’un rôle secondaire el al terni les ordres de 
la Russie pour mettre toutes ses forces à sa 
disposition.

Im Post se demande “ s’il ne serait pas 
possible d’arracher la France au mirage de 
l alliance russe et s'entendre avec la partie 
raisonnable de la nation française non at 
teindre de cette épidémie dent les 
quences seront désastreuses. "

tempéra»
■tédioame

Ces ieules bords 
les Allemaedst

VexleeCAPRULCf or BkHTHÉcnÉoeortES, 
iaae laquelle la Créosote de goudrea 
de hêtre ee présente dissoute dans

1870.
qui suivit la guerre

A. eoneernant lee huila de foie de more# partiell
ement recommandable, puis

qu'elle est préparée perdes procédée 
qui. seuls, ont mérité Vapprobation 
es ÏAcmiémio da Médooino do Pens, 

▼ante s* Oaos i Maison raeae, âf, rue 
Jaoob. Paris, et principaux droguistes. — 
à® détail Sana lea Pharmaalee.

"èr

combs sous 
uher aban-

h.lysve el se re 
cie la Bienfai Metropolitan Mfg. Co. Monoton N. B. 18 Juin. 1

VITRES557 Rue Sussex.
liMeuble»,

Tapis, S
La question de la mer de Behring est ve

nue devant la cour Suprême des Etats-Unis 
lundi dernier.

M. J. H. Climates, avocat de M. Cooper, 
propriétaire de la goélette anglaise -• Say- 
ward 11 a présenté une motion demandant 
un bref de prohibition contre In juridiction 
de la cour du diatrict des Etats-Unis, dans 
le territoire de l’Alaska.

ué procureur général fera sa réponse el la 
question sera discutée. Ce nouveau mouve 
ment de la part de Sir John Thompson a 
prie par surprise les diplomates américains. 
M. Blaine nie cependant qu’il ae connaissait 
pas la chose ; il dit avoir connu les inteu- 
tiens du gouvernement canadien depuis 
quelques mois. Nous est avis au contraire 
que l’homme d’état anti-brilisH ne veut 
pas admettre qu'il a été pris laas un piège.

Prelart»,
Couverte»

et Matelas.
Vitres Françaises,

Vitres a Chassis,
Vitres a Peintures, 

VRres Dépolies, 
^Vitres Colore*,

t
TORRES DE LA COURONNE, ONTARIO

Su Tous les Articles Domestiques. 

COMPTANT ou CREDIT 
Nos Conditions.

de Marchandise» à 25cte.
“ à 50c te.

AVIS eet donné par les présentes que les 
tei res situées entre la limite est du canton 
de Awrey dans le district de Nipissingne, 
au nord et an eud, et la limite onest dee 
cantons de Esten et Spragge dans le dietric 
d’Algoma, au nord, sont retirées de la vente 
au location, à partir du 1er décembre pro
chain, et qu’à l’avenir aucunes ventes ne 
seront faites dans les dites limites jusqu à 
nouvel avis, excepté dans les cas suivants :

le Lorsque la demande en a été légulière- 
ment" faite et que l’argent versé tiens la 
caisse da département, ou 

•Jo Lorsque lee demandes 
une forte proportion du prix pay 
qn’une dépense aeses forte a été faite pour 
augmenter ou compléter une exploration de 
la Conoeesion.

On ne tiendra compte d’ancime demande 
déjà faite et qui n’a pas été accompagnée dn 
prix d'achat oe la terre, excepté dans lee cas 
ci-dceeua.

.Ict’n»*-

Vitres de Cathédrales,
Vitres Enroulées,

Vitres Boursouffiees,
Vitres Prismatiques, 

k Vitres Mauresques, 
Vitras a Miroirs,

néanmoins per 
graunne de réfo

$io
■211

à 75eta «• “ 
à $1.3$ “ “

Plus Gros tyoqtants eq Proportien.

Nouvelles de Quebec
Qv£mk<', 14 jan. M. Smith, sous-ministre 

de la marine a ouvert ici une enquête sur 
l’exportation du bétail du port de Québec, 

sur les chargements de pont des navires, 
principaux hommes d’affaires île la ville 
été euten-lus

50

En tant que l’intérêt du Gauada 
est concerné le choix d’un candidat 
ou d un autre, de même que le suc
cès de l’un ou l’autre parti, 
laissent parfaitement indiffèrent.

Nous avons déjà mainte fois ex
primé, dans nos colonnes, l'opinion 
que : nous devons aucunement nous 
attendre au règlement d’aucune 
question en litige entre nous et le* 
États Unis à la veille des élections 
présidentielles. M. Blaine commence 
déjà à jouer à i’anti british el ses 
adversaires ne le laisseront pas jou
er seul, s'il» y voient leur affaire.

Et toute sorte .de'j Vitre» qui entrent dans 
les constructions publiques ou privées. As
sortiment considérable et complet. Lee 
prix font concurrence à ceux de n'importe 

quel autre importateur du Dominion.

Metropolitan MTg. Co. ont été faites,L’enquête ee continue, 
toine Taschereau, avocat de Ste 
êauce eet nomm

M M"l An
e H

u, avocat tic ste. 
lé inspecteur dee

er Belles» continue son enquê
te à propos de l’accideut du 18 decembie 
sur l’Intercolonial.

Un grand nombre de témoins ont été en
tendus; tous semblent s’accorder à dire qu 
le train allait à une vitesse plue qu’ordii 
lors de l’accident

WM. HOWE.Je pris Froid,
Je devins malade

On s’entretient beaucoup à la cour de 
Berlin des remarques que l’empereur 
Guillaume a faites sur lee grande dignitaires 
de l’empire et relativement au Prince de 
Bismarck. L’empereur a dit en parlant de 
ce dernier : “ Il est à souhaiter que le 
prince cempreune que le tempe de sa vie 
politique eet passé. Il ne deil plus essayer 
d» jouer aucun rôle, spécialement celai d’op- 
poeant. Ton» oeux qui le connaissent in
timement peuvent bien voir qu’il ne com
prend pas lee besoins de notre époque.”

Cee parolee de l’empereur s’appliquent 
directement à l’appui que le prince de Bis- 
marck donne à l’oppeeition dee conserva-

affirme qu’il ne pense qu’à jouir des bienfaits 
de la retraite. Cependant, dans une entre
vue avec au journaliste, il s’est laissé aller 
à donner son opinion relativement à In 
France. Il n fait à ce sujet cette réponst, 
d’nn ton mordant : " Il eet impossible d’ex
terminer lee Français. L’Allemagne ne s’en
gagera jamais dans une guerre par pure 
précaution. L% parole est aux chimistes el 
la nation qui aura la meilleure poudre sera 
eelle qui donnera le signal de la guerre. 
Maie après la prochaine guerre, la paix sera- 
♦•elle éternelle ? .le ne !e pense pas,’’

TARTHUR S. HARDY
Commissaire de» Terre».BT JB nus

Département tlee Terres de la Couronne,
Toronto. 29 Novembre, 1890[’EMULSION

r' SCOTT

—Le grand carnaval coetumé doit avoir 
lieu ce soir au patiuoir do Palais.

fj
Nouvelles ae Montreal

Montréal, 14 jan.—Vers une heure lun
di soir une immense lueur s cat élevée au- 
»leseus de la plaje Victoria.

ême instant le télégraphe J’elarme 
le No 19. En passa ni sur la rue

a uu hom- 
de

Un des breuvages du temps présent e’eet 
une tasse de bon thé ; culement le moyen el 
l’endroit pour l’obtenir eet un problème peu 
facile à résoudre. En Russie,aussi en France, 
on ne recale pas pour donner 10 franc», oe 
qui eet égal à doux piastres de la monnaie 
canadienne, pour une livre de thé, (appelé 
thé de la Russie lointaine.) Strond et Frè
res des rues Sparks et Rideau prétendent 

connaissance pratique dans 
mêler le thé ils peuvent 

Heur thé noir sur le marché 
la livre. Tons devraient ee 
de leurs deux magasin» et 

acheter une livre de ce thé car la satisfaction 
est certaine et le thé vaut beaucoup plue que 
l’argent dépensé pour

Ecole des Beaux Arts
44 Rue Bank, Coin de la 
Rue Wellington, Ottawa.

Au-dessus du College de Musique 
Ouverte du 1er Novembre au 1er Mal

Un journal de Paris, la I.iaeaTÏ:, annonce 
que le comte Dillon eet çevenu 1a semaine 
dernière du Canada.

Il eet allé rejoindre sa femme dans le 
Luxemburg : il y passera la saison d’hiver, 
et vers le mois de mars, accompagné cette 
foi» de la comtesse Dillon, il reviendra s'ins
taller définitivement au Canada.

sonnait
Craig, eu coin de la place Victoria 
me de police entendit un grand f 
vitre» et ne tarda pas à découvrir l’in< 
dans le magasin de MM. Waters, B

(l’Huile de FOIE de MORUE
RÉSULTAT ;

J© mange» j© dors que par leur 
l’art de choisir et i 
vendre le meillen 
pour 50 cents 
rendre à l'un

( "c. et je sul* d’uno vigueur ex 
viens ores, car eet admirab
phosphites me guéftt

PHTISIE INCIRIEHTE
ÏAtranrdiualre

En dépit de la neige dont lee 
encombrées, lee pompier» sont 
le théâtre de l'incendie en très ;
Une deuxième et 
appelèrent toute la

Le veut étai

Les pompiers ont travaillé avec 
rage et une adresse digne» dee plue grands 
élogee ; mais lee torrents d'eau qu'ils lan
çaient sur l’immense brasier n’ont eu raison 
des flammes qae ver» huit heures. Le toit 
•’est effondré, lee planchers ont cédé à leur 
tour entraînant lee énormee presses à impri
mer et un matériel d’un grands poide ren
fermé* dans lee édifices iucendiée. Lee mure

grand fracas.
I-ee file du télégraphe et de la lumière 

éleeuique out dû être coupée dès le début,

rues étaient 
arrivés surcôté, le prince de Bismarck

pen de tempe, 
eièm* alarme Dan» U Département qui comprend le 

dessin d’après 1* boeee, d'après le modèle 
la peinture et l’aquarelle, lee con
te sont de $6.00 par mois, pour le

eemu avancé, et de $2.50 pour le ware

une troi
brigade Place Victoria, 

t très fort el l’incendie faisait
Le Sun de Berlin dit : Il eet rueeur que 

l’empereur Guillaume a été engagé durant 
la semaine passée dans dee négociations 
ayant pour but une proposition de désar
ment général en Europe.

Il a, parait-il, un allié en François-Joseph 
d’Autriche.
| |Les diplomates de Berlin sent très réti
cente à ce sujet, mais on ee demande avec 
curiosité quelle ville européenne sera 
choisie pour la réunion de la confère»»» à 
laquelle cette question doit être discutée.

maie augmente en même taupe le pelée ée 
me* corps d ene livre per jour. Je U prends 
aussi facilement que dn lait.

L'EMULSION SCOTT
n flacon» couleur saumon | 

Prix, 60 c. et $1.00.nra.
ne se vend quVi 
chee tous lee pliai

Bans celai da deeein industriel, d'archi. 
leetere, de machine, etc., surtout utile aux 
décorateurs et aax ouvriers en général, $1.0 
par moi». Couture artistique, $1.50 parL'HOMŒOPATHIE

d. c. McLaren, m. d.
Médecin et Chirurgien

Au No. 88, Rue Slater.

STROUD BROS.S'adresser à ACHILLE FRÉCHETTE,
secrétaire, à 1» Chambre dee Communs», en, 
ear lee lieux, aax Frefeeeeen

écroulée successivement avec un

BUES RIDEAU ET SPARKS.
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LE VOTE AU SCRUTIN PETITE CAZETTENOUVELLES LOCALES
—LE!—Stock de Banqueroute. TERRE A VENDRE 

I lot numéro 20, aboutant à !» rivière 
Ottawa dans le township Olouowtw, 
onetltnant- le front de l'ai 

Shea, à trois milles d'Ottawa, 
de Montréal.

P01ÏR LES ÉCOLES SÉPARÉES 50 acres de terre de—Sir Adolphe Caron est de retour à 
Ottawa.

Habillement pour hommes au-dessous 
du prix coûtant obéi J. M. Quinn, 510J rue

—La contrebande de l'opium semble 
se faire sur une grande échelle entre le 
Canada et lee Etata-Unia.

- La construction du monastère des 
Révérends Pères Capucins sera termi
née vers le commencement du mois de 
février.

BV Véritable vaut# complète maintenant 
en voie de se faire chez J. M. Quinn, 510$ 
rue Sussex.

—Un jeune gatçoo de New-York est 
mort des suites des effets de 1» cigarette 
qu'il avait fumée avec excès et qui 
avait amené la folie.

—Le Dr John Stuart, qui résidait à 
Kingston depuis 50 ans, est mort di 
manche à l’âge d * 80 ans. Il était le 
fondateur du “ Royal Nicdioal Collège".

dessus moutonnée pour hommes à 
les réductions cher. J. M. Quinn,

ÉLBCttoN » es or ri ci ski 
Le nouveau bureau des écoles 

s'est assemblé, hier soir, pour la 
fois.

Tous les commissaires étaient près 
Le bureau est composé somme suit

oienne fera 
sur le ohealrStock de Nouveautéspremière

R y a sur le lot une très bonne maison sa 
bois très bien située et faisant f*je à la tète 
de Kelt e Island.

30c. DANS LA PIASTRE.

Nous avons acheté hier le Stock de 
Banqueroute de M. C. O. Dubois, Hull.

30c. DANS LA PIASTRE.

Ce magnifique Stock est rendu dans notre magasin 
et la vente commence de suite.

Cest une des meilleures tones 
comté. Termes de paiement faciles. S'adres
ser A ROBERT CUMMINGS, Cnmmiafi

dans leQuartier Victoria—MM. Lavoie et Bu* 

Quartier Dalhouaie—MM 

Quartier Wellington

-1)1-
Urant et Boi-

— MM. Smith et
DN DEMANDE—Un bon agent voyagea 
U poor le commerce de villa. Emplo 
constant. Avantages particuliers I oeuxqe' 
commenceront maintenant. Article* epé 
ctaux. Ne tardez pas. Le salaire oomp 
du premier jour. BROWN BROH., 
aervmen. Toronto, Ont.

ROCHON & McBRIDEQuartier Centre—MM. Duff et 
Quartier St. Georges—MM. Lav 

Stanton.
Quartier By—MM. Barrette et Casey. 
Quartier Ottawa—MM. Champagne et 

White.
Quartier Rideau—MM, Simms et Breton. 
M. Smith est unanimement réélu prési

dent du bureau.
Eu remerciant le bureau de l’hoaneur 

u'il lui conférait M. Smith a suggéré l’idée 
de présenter une adresse de bienveaue k 
Mgr Duhamel.

Le bureau procède à l’élection de ses offi
ciers de la manière suivante :

Secrétaire-trésorier—W. F 
Inspecteur—L 
Auditeurs—J.

Psllstûr. 
erdure st

- -SERA—
IVIS AL X MERES Le •* Sirop Calmant 
H de Mme Winslow ” devrait toujours être 
employé quand Ivs enfante font leur dents. 
Il soulage immédiatement les emfirimoee deVendu a Moitié Prix cee pauvres petite, produisant un sommsll 
naturel, paisible, en faisant disparaîtra la 
douleur, et les jeunes chérubins s'éveillent 
aussi -brillants et fraie qu’un bouton de 
rose. Oo sirop est très agréable au goât. Il 
apaise l'enfant, amolli: se» gencives, enlève 
toute douleur, fait disparaître los souffran
ces Intestinales en réglant la digestion, et 
ost le meilleur remède connu contre la diar
rhée, soil qu’elle provienne de la

cause. Vingt cinq cents la 
a une et demandes le 

Ime Winslow" et ae

Inlay
L. Tassé.

Slater et E. Chateauvert
«T Pard 

de g 
510j :rue Sussex Notre magasin a été fermé depuis Samedi 

est maintenant ré ouvert avec 
de Nouveautés et les HabitsNous n’en disons pas davantage, les prix parleront 

par eux-memes.

Nous avons réduit [en meme temps tout notre 
Stock régulier.

Confection 
du prix du

composition nas <x>mitS8
eau tes et 
exactement à moitié

—On place en ce moment les bancs 
dans la nouvelle église oa holique de 
Days Water. Cotte nouvelle église 
sera ouverte au salle vers le mois de

—Les raaiées ont été très fortes, 
hier, sur la côte do l’Atlantique. A An
napolis tous les quais et les maisons à 
proximité de lu mer ont été submergés. 
La même chose s’est produite à Si Jean 
N. B.

i lee prix (le «ouv 
fectionnée réduit» 

i marché.
Comité de» Finances — MM. Pelletier, 

Barrette, Latour, Lavoie, Enright, Duff, 
e et Casey.

Administration des écoles - MM. Cham
pagne, Boileau, Baratte, Breton, Stanton, 
Duff. Casey et tirant.

Comité de construction—MM. La verdure, 
Breton, Boileau, Latour, Enright, Grant,

r? dentition

bouteille. Ayez confl 
Sirop calmant de Mr

!

prenez aucune autre pr- paration

Tout Doit Etre Vendu Avant le 
Premier Janvier,

LANDRY & THOMPSON,
Propriétaire* .1 K «près* et Charretien Généras*

motion de M. Breton, secondé par M. 
les présidents de chaque comité 

ont un comité spécial chargé de 
les réglements du bureau.

former
DEMENAGENT JitïîS. ET

Voitures de plaisir couvertes et ouvertes. 
Résidence : 807 rve Rideau. 

Commandos reçues aux No 167 rue SparksLF. TOT! AP SCRUTIN
M. le commissaire Chain

Car nous devons 
in et a

remettre la posseesson de 
alors la balance de nos 

ndu par Encan Public. 
Ceci est notre première vente extensive de 
puis notre entrée en affaire et ee sera notre 
dernière.

«-VOYEZ CECI, 
pris de Fête, 
mieux finis à

Photographies des 
genres de cabine des 
la douzaine, les bébés 

udio 141 rue Sharks.

notre inagaeu 
MarchandisesPIGEON, PIGEON «& Cie.

pagne propose 
alors secondé par M. le commissaire Grant 
de s'adresser k la législature de Toronto 
pour lui demander un acte rendant facultatif 
la mode de scrutin secret pour les élections 
de commissaires des écoles séparées.

M. White propose comme amendement 
appuyé par M. Sims que la question soit 
renvoyée à un comité composé du mote 
du eeeondeur, de M. Laverdure et 
autre commissaire français.

Les commissaires français, M 
: compris, déclarant ne pas vouloir faire par

tie d’un tel comité, M. White retire son 
amendement et en propose un autre disant 
que le changement proposé était prématn-

M. Champagne dit que les commissaires 
français ont considéré la question et ne la 
jugent pas prématurée. Le fait de la ren
voyer à un comité entraînerait des retards 
et empêcherait de s’adresser k la législature 
à la session prochaine»

M. White dit que si le comité f 
considéré la question, il devrait 
même avantage au comité anglais

M. Casey dit qu’il vaudrait mieux en
voyer la question devant un comité qui se
rait chargé de prendre une action com
mune avec les bureaux de commissaires des 

res villes sur ce sujet important.
■ Champagne dit que cest inutile, 

fait cette motion parce qu’il était con 
que les électeurs prenaient peu ou pas 
térit dans l’administration des écoles et 
désirait un changement.

A la dernière élection dans le quartier 
Ottawa, 383 électeurs seulement sur KM U 

nus enregistrer leu
aurait été difficile à l'officier rapporteur 
d’après le système actuel de vote ouvert e 
d’un seul poil, d'en enregistrer d'ivantage 

MM. Laverdure et Breton parlent au ses 
en faveur de la motion.

MM. Enright et Stanton se disent en fa 
veur du scrutin, mais sont d’avis que M 
Champagne devrait soumettre la question k 
un comité.

Le président M Smith dit que l'action 
des commissaires d’Ottawa va mettre les 
bureaux des autres villes dans une pos 
fausse. Il faudrait s’entendre avec eu 
il ne croit pas que le gouvernement porte 
aucune attention k une demande faite par 
un seul bureau.

M. Champagne dit que le changement 
demandé sera facultatif. N’adopteront le 
scrutin secret que les bureaux de 
s»ires qui le jugeront à propos.

Le bureau voto alors et la in 
Champagne est adoptée anr la

rette, Grant,
Pelletier et I 

Contre MM. Casey, Duff, Enright, 
Sims et White, M. Stanton s’abstenant de
tom!"

Et le bureau s’ajourne.

fci.ou8
chez Jarvis VENTE A L'ENCAN, st

uez bien le No afin
compris

N. B. Remaro 
pas être déenppoi

Samedi, aiit, sur le marché By à

Uue grande consignation île matelas en 
laine ; deux sleighs communes, une ayant 

latre année» de serv ice ; un poney arabe 
stimt, parfaitement sain rl bien portant; 

il trotte près de 4 minutes et court très vite: 
cheval «le selle très agréable, ainsi qu'un 
cutter de style moderne, harnais, relies de 
buffle, Voila une occasion favorable pour 
ceux qui ont h moi* d'un attelage de pre
mière classe.

—M. F X 81 Jacques propriétaire 
de l’hôtel Russell, a envoyé hier au 
chef des pompiers un chèque de $60 en 
récompense des services rendus par les 
pompiers pour la protection de l'hôtel 
Russell.

—Jeudi dernier, dans le haut de la 
Lièvre, un mineur nommé Won Curley 
a été gravement blessé à la suite delex 
plosion inattendue d’une mine. Il a eu 
un œil blessé à ne plus voir et la figure 
horriblement brûlée. Son état n'offre 
rien de rassurant.

CASINO 516 et
518 Rue Sussex. Vins, Li
queurs et Cigares de choix tou
jours en main,

ANDY DÜBROY, Gérant.
— Samedi prochain il y aura sur le 

lac Leamy une course entre chevaux 
qui n'ont jama's trotté sur une piste, et 
une autre course de 2 milles entre che
vaux de 2.60.

Les courses hier ont donné le rée j1- 
tat suivant :
Stadaoona ..............
St Nicho as............
Honest 
Little

Temps. 2.42, '43.

aarCe dont on a longtemps senti le besoin 
c’est un lit qui puisse ployer et revenir en 
suite a sa position première. La Gold Me 
dal Spring Bed company en p 
un lit qui devrait ee trouver 
maison, que l’on peut se procurer à 
marché de chaque marchand de meubl 
la ville. 11 y en a déjà des

ROCHON & McBRIDELaverdure49 & 51 Rue Rideau.
Coin des Rues Rideau et Nicholas.

OTTA"WA. <\;levkqui
Encan leur.

Bureau 71 rue George, marché By.

AVIS SPECIAL.1irançaie a 
donner le Aux^Construeteur* et Entrepreneurs de 

la Cite d’Ottowa.
Nous les Ch 

nr; I.'Un ion Ni 
hood " des( 
mérique,

IN MEMORIAM LES ELECTIONS DE HULL 
' —Il est faux, comme le Spectateeb le 
! rapporte, que M. Eddy se soit retiré de la 
i lutte dans le quartier trois, ou mime ait 
, l’intention de ee retirer.

—Une assent 
du quartier trois 
été tenue, hier soir 
lippe Laliberté
pour contenir tous les électeurs q 
rendus pour entendre lee discours.

L assemblée a été ouverte par 
lui-même. M. Eddy a attiré l’attention des 
électeurs sur la position critique et déplo
rable dans laquelle sont les finances de la 

dit qu’il était temps que les c> 
lesquels retombera Ja charge de 

payer ces dettes ouvrent les yeax et 
prennent les moyens de faire cesser cet état 
de choses. Quant k lai il est bien décidé à 
faire tous ses efforts poer améliorer la situa.

n I Mkmmsikrs 
ted Brother- 

Charpentiers et Menuisiers d’A-
I ARPRNTIERM 

. 548 de la ' • Uni
A LA MÉMOIB» DI DLLB. JOSÉPHINE AR

CHAMBAULT

Puisque en mourant
combien mou 
, Seigneur, je •

La mort a passé et de son glaivs perçant a 
mis un terme à cette existence. L’amertume 
d’un père et d’une mère, les pleurs des pa
rents, les regrets des amis, rien n’a arrêté 
cette faulx ingrate : elle s’est frayé un che
min et a moissonné cette jeune âme qui 
comptait à peine 19 printemps. Elle a pai
siblement descendu le fleuve du tempe ; on 
entendit sa douce voix sur see bords, et à la 
fleur de l'àge, k l’aurore d’un avenir où tout 

lut, elle quitte cette terre d’exil 
□ éprouvant d’autre regret que celui de 
laisser dans la désolation une famille chérie.

De ces ombres vaines qui se présentaient 
k son regard, toujours elle détourna la 
vue ; pour elle les voluptés du monde 

aient aucun attrait, aussi sa fin n’eâtau- 
trouble, “ce fut le soir d’un beau jour.” 
île congréganiste de Marie Immaculée, 
est allée rejoindre celle qui semblait lui 

apparaître dans le lointain pour guider sa 
course. Dane un profond recueillement elle 
écoutait les paroles secrét

nr est doux 
vais a vous." par la présente avis que le ou 

Mai 1891, Neuf Heures coutl-
blée publique des électeurs 
is convoquée par M. Eddy a 

dans la salle de M. Phi- 
La salle était t

LU U II

Magasin de Fer
115

lia

MPORWEUt«““n” font mtr journée de travail avec une leg
ation do paie par heure équivalant au 
•dent prix dos gages par jour.

Signe, SAM CHERRY, Président’,
rr*:ii taylor, s,.,.

Le Comité I THON. ASM K. Très.
KERB, Syndic,'

qu'ilui ^’étaient

M. Eddy, U
r vote ; mais

I. B
ville. Il a MEDAIVJI D'OR, PARIS, 1878..... 1 

.... 4RUE RIDEAU nrZ

iPISSEBIES W. Baker SCo.’s... 3
... 2

OTTAWA. Breakfasttion.
M. A. Rochon, M. P. F., a été appelé 

ensuite par les électeurs k porter la parole.
M. Rochon a félicité M. Èddy du désinté

ressement dont il faisait preuve en 
venant de nouveau sacrifier son temps et 
ses talents de financier au bénéfice de la 
ville. M. le Notaire Tétreau a aussi adressé 
la parole en faveur de la candidature de M. 
Eddy, autour de laquelle se rallient tous les 
les électeurs qui ont k cusur les 
la ville.

Toujours en Vente 
Le Stock Cocoax, et

elle roduit du tels

■C
milliers eu usage 

n parle eu termes très avan»

tes que lui dictait 
mère, et comme fatiguée de la vie, 
, envolée semblant dire k la mort 

'* O mort ! o mort, je ne

Duquel Fcxcfis de l'huile b 
fct/i extrait, cet

j Absolument pur 
I et c’eut soluble•

Américaines,
Anglaise
Ecossaises

Le plus Considerable,
Le Mieux Assorti, 

Le Mieux Choisi et a
Meilleur Marche

I—QUE—

y®
qui U frapp.it 
sais qui peut te redouter, 
trouve la vie ?”

O âme bienheureuse 
c’est rejoindre ceux que 
De ce sombre cercueil où reposent tes re 

ix plaintive semble dire : “Adieu 
qui gémissez 

maie que ce soient <
Sœurs et frères ch

et partout omort ! o m intérêts de commis-

Le plus grand enthousiasme a régné dans 
cette nombreuse assemblée, et plus la lutte 
se poursuit, plus l’on constate que la Iptte 
faite par M. Sabourin est une regrettable 
obstruction.

Dans le quartier numéro 4 les comités de 
M. T. St Jean ont été ouverts, hier soir. 
Le comité central ee tient dans la maison de 
M. D. Corbeil, hôtelier, rue Albert; et sera 

lsè soirs. Il y alun autre 
de M. Parent.

M. St. Jean est très 
et nul doute qu’il

otion de M 
division sui

LI VOYAGE A L’ANGE GARDIEN Pas de Chimiques! mourir pour toi,
Le voyage de dimanche dernier à l'Ange 

Gardien par un cercle d’amie d’Ottawa, 
menace de devenir une affaire d'une impor
tance plus qu’ordinaire.

Le premier rapport qui nous a été coin 
muntqué lundi est contredit par queloues 

qui étaient présentes. M 
Lut uue son che 

le trajet de 13 milles en 49 minu 
i autre côté M. Lebel et M. Mi

sont employés en en préparation. 
11 est plus (pie trois fois jtlus fort 
Que le cacao mélangé avec de l’ami
don, de l’arrow-root, ou do encre ; 
c’est aussi plus économe, contant 
moins qu’un hou la tasse. Il est 
délicieux, nourrissant, et fortifiant, 
facile À digérer, au tant admirable 
pour les malades que pour ceux qui 
jouissent d’une bonne sauté.

8s vend chez loue Ins Epiciers.

MM. Breton, Champagne, Bar- 
Lavoie, Laverdute, Latour,C,I pleure» sur ma torn 

des larmes de compassion, 
îéris, séchez vos pleurs et 

I et apprenez que “la patrie de Vâme est 
Dieu lui même." Amies qui contemplez ma 

■ I dépouille mortelle et qui m’offres le dernier 
— _ . __ | gage de l’amitié, unissez voue k moi pour

iJP. s.—On vend AUX Mar- 1 louer Celui qui m’a ravie du sein de ma 
chands de Campagne aux femi,le Et fous voyageurs <,ni passez près 
Prix de Montreal. de °* lieu où reposent les morte, arrêtez

vous et pries pour celle qui dort sons cette 
froide pierre.”

O mort cruelle ! pourquoi nous ravir eetie 
enfant bien aimée ? Pour moi l’arracher d» 
eein ae *s» famille où elle respirait 
le bonheur pour la confier à la terre ? 
Ta victime en tombant bénissait le glaire 
oui la perçait et lorsqu’elle fut enveloppée 
de son sombre voile, elle semblait dire au 
crucifix qu’elle tenait dans ses froides mains: 
“ O croix ô croix, à ton ombre je repose et 
j’eapéra.” Et jetant un dernier regard sur 
les objets qui l’entouraient cee paroles de 
Gilbert mourant semblait trouver un écho :

vous douce verdure

“’3unes «les persoi 
Major, tout de 
val a fait le tra

même sou tie ------ Coir des rues-------
dans la maison d 

La oandidatu 
bien accueillie partout, 
ne remporte une victoire éclatante.

Au nombre des orateurs qui ont adres é 
la parole k l’ouverture des comités de M. 
St Jean étaient M. A. Rochon, M. P. P. et 
M. A. X. Talbot, avocat

Une assemblée publique des électeurs du 
Quartier cinq a eu lieu hier’soir dans la salle 
de M. Normand Tellier. L’assemblée avait 
été convoquée par M. T. Fortin. Ce der
nier avait invité tard dans l’après-midi son 
adversaire M. Champagne k y assister. Une 
cinquantaine

e comité White donne alors avis de reconsidé 
on de la mdtion.

tron se déclarent prêts k recoin 
course. Nous recevons aujourd'l 
lettre «lues laquelle il est dit que M 
et M. Mitron et meme quelques uns de leurs

rd’hui une 
LebelL’ENQUETE A HULL smis ►ont prêts à p 

le cheval de M. Major 
trajet en 49 minutes.
Monsieur,

un NOUVEAU CAS de BOODI.AGB t Dana votre numéro du 12 du cour

dSWSskSi? ,
=. aort.nl me jTconaeil nette année mÜ • Plï',eu,r* «™< prêt., a lui
AuI.it et Cght étaient Mnb prêtent, de U ,rîi« A^a " 1
8 heure. 1 9 hïurea. M. l'éche.iï Vian «ai. * ‘"Jet d*"1* '"P®"* d® *«”- tel I"®1™» 
tait à une «.emblée dan. le quartier cinq d*“ “ v"' du 12 d" cour‘nt-
pour parler contre M. l’écheviu Champagne. voire, *

M. White, entrepreneur, devait être en 
tendu hier soir, au sujet de la construction 
de l’hôtel de ville, et un affidavit de M.
Black, aurait aussi été déposé devant le co
mité d’enquête à cette séance.

Cet affidavit a été donné en lan 
glaise. Il révèle

rots contre un que 
u a jamais fait le 

Voici la 1.Thfls. BIRKETT M. GAUNON EN PIQUE-NIQUE W. BAKER 4 CO., Dorchester, Mm.

-OTTAWA
L’Halte de Berthé mt______

«• fote (te morue pire, ffèpstê* 
avec des foies importée dheeteaeeel 
pour la Malsea L fam, Sâ, res
Jacob, Parla.

Kilo oe so rm4 ge*ee flaav*

ant M.
a l’Ange
déjà ces1.16 Rue Rideau, Ottawa. •

M. Champagne k y 
ie d’électeurs étaient présente, 

îscussion a eu lieu entre M. Champa- 
M. Fortin, l’échevin Urbain Viau et 

ard Simard.

St
gne, M 
M. Bernard

M. Champagne parlant le premier, 
un discours de près d'une heure, fai 
revue complète des principales questions 
municipales qui sont présentées durant les 
deux dernières années.

M. Champagne a 
duite de la majorité 
certaines

Peintures, préparées, 
Peinture, 

Tapisseries, 
Vitres,

Mastic, 
Pince ux 

Huile,

“ Salut champs que t’aimais ! et 
“ El vous, riant exil des bois 1 
“ Ciel, pavillon de l’homme, admirable nature,r 
“ Salut, pour la dernière fois.'

■èCrOOOUn Spoet. 
Afin de tendre justice a toutes les 

sonnes intéressées dans cette importa 
affaire qui pourrait pour un tem 
la marche des affaires du pays, m 
nons également asile a une lettre s 
MM. Major et Patry. Nous avions 
même invité a faire partie de cette exc 

plaisir ; eu sions nous su 
temps que ça deviendrait un évènement im 
portant dans les Cercles du sport, nous au
rions fait l’impossible pour y prendre part, 
t iQuoiqu’il en soit ça houe parait comme si 
la course devrait être reprise pour d< 
plus de satisfaction a l'opinion publique 

Voici la deuxième lettre :

ïwwmmw LINIMENT GÉNEAUpT
SB ANS DK SUCCÈS

poil. — Gué 
rapide ot

HoUrrif, 
ou l u rem, 

Ecarte, Molettes, Vesslgoua Engorge
ments des Jambes, Snros, Epatwins, etc.
Phl-OÉNEAB, 175. rat Sl-lfooort.Perl»

ps arrêter 
nous don- 

ignée par 
été nous-

—LBS— fortement
dn con ici

ee trouve

blâmé la con- 
! au sujet de 

ville dans la
de°M.

UNE PRÉSENTATION 
Une quarantaine d’amis de M. Napoléon 

Mat hé se sont rendue à sa résidence hier 
à l'occasion de wt plaçant* le 

chfite du
mesures qui ont 

position critique où elle : 
d’hui, notamment la 
l’inspecteur Gagnon, 
vacantes qui en sont

Quant au quartier numéro cinq en parti
culier. M. Cnampagne a le mérite d’avoir 
fait voter par les contribuables «le la cité de 
Hull un emprunt au montant de $15,000 
pour venir en aide à la construction du pont 
de la Gatinei n.

M. Fortin a ensuite adressé la parole et 
n’a pu trouver aucun reproche eérieu» à fai
re à M. Champagne. Il a semblé prétendre 
que ce dernier avait eu tort de travailler 
pour la construction du pont de la Gatineau 
parce que d’après lui celle construction se
rait impossible. Les électeurs présenta 
étaient loin de partager l’opinion de II. 
Fortin et le lui ont bien fait sentir

M. Bernard Simard a répondu k M. For- 
i. Il n’a pas eu de peine k démolir le» 

argumente boiteux de son adversaire.
Après M. Simerd est venu M. Urbain 

y iau, qui a essayé, mais sans succès, de justi
fier les dépenses extravagantes autorisées 
par la majorité du conseil dont il faisait 
partie l’année dernière.

M. l’échevin Champagne a terminé ras
semblée par une réplique d’un quart d’heure 

laquelle, il n’a pas eu de peine k ren- 
Véchafaudage péniblement élevé par 

M. Vian et M. Fortin. Cette assemblée 
bien que convoquée et organisée par M. 
Fortin était anx deux-tiere favorable à la 
réélection de M. Champagne.

Portes de l’Ecluse montreun nouveau fait qui 
bien clairement de quelle façon M. l’inspec
teur prenait les intérêts de la corporation. 
Voici le résumé de cet affidavit dont nous 
donnerons la traduction intégrale demain.

Vers le mois de juillet de l’année 1881 
M. Black, charretier, a travaillé pendant 
quatre jours pour le compte de la cité sous 
les ordres de M. l’Inspecteur Gagnon.

soir et lui ont présenté, 
proche in mariage, une adresse accom 
d’un service de table en argent.
Mathé a été très heureux dans sa réponse. 
D’an tree discours ont fait suite. M. N. 
Champagne » fait l’éloge de M. Mathé et 
M. J. B. Pigeon, celui des dames. Les 
amis ee sont séparée k une heure avancée de 
la soirée.

Hé! a nomination 
et les dépensesTn
résultées !r«

SONT OUVERTES I 9,

Monsieur,
Veuillez donc être assez boa de

Le dimanche suivant ces quatre jours 
d’ouvrage, M. Gagnon est allé trouver M. 
Black chez lui et lui a demandé d’atteler 
pour le conduire en pique nique avec quel
ques amie. Cee amie étaient M. Michel Lan-

pierre dan
M Black s’est donc rendu à la demeure 

de M. Gagnon ou les pique niqueurs ont pria 
des provisions et un panier de bouteilles de 
bière, et tous ensemble ae sont ensuite ren
dus au lac Le* 
vers trou heu 

Quelques jours après M. Black faisait son 
compte pour quatre jours d’ouvrage dans 
les rues de la ville k $1.75 par jour, et le 
présentait k M. Gagnon pour le faire certi
fier. Mais M. Gagnon lui dit de faire le 

ipte pour cinq jours à $1.75, ce qui corn- 
prenait la journée du pique nique au lac 
Leamy, et recommandait en même temps à 
M. Black de n’en parler k personne.

M. Black fit donc le compte ponr cinq 
jours. M. Gagnon le certifia, et le Secrétaire 
Trésorier de la cité le paya.

Telle est la eubtancc de l’affidavit qui 
sera mis devant le comité d’enquête k sa 
prochaine séance.

Les faite sont bien claire et s’ils ne sont 
pas contredite, il ne reste pas d’autre alter
native k M. Gagnon de donner ea démission, 
s’il ne vent pas que le comité l'invite à ia

ECHOS DE LA GATINEAU 
—MM. Joseph Laurin et Elie Charette 

ont élus à l’unanimité, conseillers pour le 
township de Templeton ouest.

-Les élections à Templeton est ont aussi 
été très animées. Le résultat n’était pas en
core connu à la dernière heure.

otre rapport d’hier à l’égard 
1 Ange Gardien. D’abord trois 

mensonges y sont inclus dès les prer 
phrases, 1er mensonge (M. Patry est parti 
d’Ottawa avant nous) 2ème (M. Patry a fait 
courir son cheval un quart du chemi 
Sème mensonge (arrivé une minute 
"Un témoin" M. Le Bel devrait 
malgré sa honte d’être vaincu, 
même qui est parti le premier pour preuve 
tout ceux qui ont pris part à la course, 2ème 
il était assez loin en arrière qu’il ne pouvait 
sans doute pas voir si mon cheval courait ou 
non, comme preuve que mon cheval n’a 
couru j’ai M. Sa vary mon compagnon 
beau frère avec M. Le Bel 

Un témoin, 
si je ne suis pas reven 
qu’une partie des amis •< 
compagnon,
Buctingha 
joindre à 1' 
midi, ma 
peur d’ét

Etcde nouveau v 
des courses k muUNI VÉRITABLE VENTE A ^MOITIÉ 

PRIX D’ARTICLES DE MODE, 
C3 CHAPEAUX FOURRU- 
ETeJM RE8, ULSTERS,
«LETS ET AUTRES ARTICLES, COM- 

MENÇANT AUJOURD’HUI 
WCHEZ|

trepreneur de l’arrachage de la 
e les rues, et un autre individu. ATÎ,TICXjH3a

: bien dire 
1er c’est lui-

JE SUIS 3 
HEUREUX !—Les courses qui devaient avoir lieu 

aujourd’hui sur 1% piste à la Peinte k Gati 
□eau sont forcément remise» k cause de la 
tempête de neige qui sévit depuis hier 

—Lee élections municipales poor le village 
de la Pointe à Gatineau ee sont terminées 
hier soir, après deux jours d’une lutte des 
plus ehaudes, MM. L. P. Sylvain et Wm 
Smith ont été réélue pour un astre terme. 
M. Damas» Lafortune employé aux Tra
vaux Publics a aussi été élu 
foie. L’élection du

smy où ils sont restés jusque 
ree de l’après-midi. De Peintre en General ->

-A®
pas
et

Union 8t Joseph

AVIS DE Diets
devrait bien dite 

u avec eux, 
ccompagnéfl deWOODCOCK Jest

dus à
pour la première 

maire se fera dans 1a M. Sa vary, 
m et devaient 

l'Ange Gardien k 4 hre 
is M. Le 
re vaincu

La contribution de décès de Da 
Beliefeuille portant le No 20 

exigible le il fév,

Félixnous ra
de l’après- 

Bel poursuivi par de la 
une deuxième fois, a 

U de

inl1 est mail 
risr 1891

le •' ort t de mun bonh-mr, c>»t -<ue je me sers <*Cour d# Police dus et sera
WoiffsACMEBIacking*ar ordre

bien eu ne pas at tendi e nos amis de 
Burckinghâm, ,il est parti avant l’heure 
fixée du départ avec M. Mitron, Gagnon, 
Dompierie, enfin pvur finir 
course, ie suis prêt k faire le trajet avec M.

■ FAMEUX” L’INSTITUT CANADIEN 
C’est demain soir, jeudi, que *doit avoir 

lieu la troisième soirée littéraire et musicale 
de l’Institut Canadien d’Ottawa. Le 
gramme musical est très 
partie littéraire sera rem 
rouard. le
^°Nous espérons que le publie d’Ottawa ee 
rendra en foule à cette soirée qui nous e» 
avons 1’assurance sera très intéressais

Alk. Dostaleb(Président de M. O’Gara) 
J. B. Delorme Sec.-Arch. boitilles TMI'KKM P.AHLK8 brillammesi 

vei n lus et sans laine.
•I que yal «leeest condamné à payé $3 

pour avoir troublé la paix.
Robert Hill psûe $2 pour avoir fait du ta

page dans sa maison.
Marie-Louise Latrémoullle paie $12 pour 

avoir eaueé ddee dommages à la propriété

Joseph Lurette, accusé de 
à M. Miebel Normand, est acquitté

Mitron, Gagnon, 
l’bistoire de la

Ottawa, 14 janvier 1891.

MAGASIN DE MODES yE)IK-"OON
Æ tirsis’nusuW.

an complet, 
plie par M. Bé 

sujet choisi est ; “ lee anciennes

course, je suis prêt à faire le trajet avec M. 
Le Bel tn aucun ter.ps. Nous sommes revenue 
de l’Ange Gardien avec M. K. Robitaille, 
M. Noël, M. A. D. Chevrier, M. Edmond 
Robitaille enchantés de notre voyage et pour 
ma part j’espère que personne le regrettera.

A. PATRY.

AVIS
Delle Joséphine Archambault étant 

bre de la congrégation des filles de Marie 
Immaculée, section S te Anne, les demoi
selles de cette congrégation sont priées d'as
sister en corps à ses funérailles qui auront 
lieu jeudi è 7j bre., à l’église 9te

Peindra la fer‘ i uilnrk- 
PeliKim vue vi ni pMitert

318 RU1 WELLINGTON.
L’affaire de l* pierre parait à elle seule 

suffisamment dure.à plusieurs membres du 
comité pour justifier la suspension de jfl.

Jgavol d'an fouet Pctiufr ila
Vend n partout.
Avili- Il n fâ'ix ponr le Caa*d% 
Ki q •)., Toronto, Ont. «j
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VIERCIEMENTS.
ire offrir par la voie du “Ca
ts plus sincères remerciements 
tes d’Ottawa et des paroisses 
antes de l’encouragement très 
u’elles m’ont accordé durant 
>ur à Ottawa et en même temps 
ner que la “ Palmer House ” 
iée ce soir à dix heures et que le 
ra transporté à Montr- al la 
prochaine, 
humble serviteur,
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MCLEOD, CR. Aveiat,

geo.:mclaurin, l
'AVOCAT, Etc. 

BUREAU : 1» RUE ELGIN, OT]

VALIN & oo:
Avocats, Solliciteurs, Etc.

BLOC EGAN, RUE SPA
VIS-A-VIS l'BOTBL RUSSELL.

J. W. W. WAI
AVOCAT, EU

—BUREAU—]

31 ScottishOntario Chambers Ot

0’GAf(A, JdacTAVISH & V\
Avocats, Solliciteurs, Notair

Bloc Hay, Rue Sparks, Ottawa
FR*B DS L’HOTEL RV8SBL1- 

Mautin O’Gaba.Q.C., D.R.MacTÉvisw, V

1 ' “TCHARBi 
T.J. Brigham Snccesaeu 

J. C. Brown» 
Bloc Rusi

26 RuelSparks.

Belcourt, MacOraken 8, Hendi
Avocats, Procureurs, Notaires, 

ONTARIO BT QURI 
OTTAWA.

UCOURT, fJonN J. McC 
Geo. F. Henderson

N. A. Be

Stewart, Chrysler & God
AVOCATS, SOLLICITEURS

Ageets pour U Cour Supreme et le Parle
Cljaiçbres Uijioij, 14 rue JWetcalfe, (
McLbod Ste F. H. Chb

J. J. Godfrey

_A_ B- LTJSSII
| Avocat, Notaire, Etc.

569 RUE SU 
Coin de la Rue Rideau, Otta-.va, O 

MTArgent à Prêter avec avantage sp 
l’Emprunteur.

A. E. LUSSIE

BUREAU

1
I M. G. GORMAN, L. L

* (Sueeesseurde L. A. Olivier.)
!

Avocat, Solliciteur, Notaire, 
—BUREAU—

Coin des Hues Rideau et Sussex, 01 
‘Argent a Prêter.

i

Walker, McLean & Blau
AVOCATS,

Avoues, Solliciteurs, Agents !
■—1 paires, Notaires, Etc
No. 34£ rue Elgin,lOlta

(EN FACE DU RUSSELL.)
W. H. Walker, D. L. McLean, C. A. Bla

Pari,

|]Bradley Ht Sno
AVOCATS, SOLLICITFURS POUR LA 

SUPREME NOTAIRES, Etc. 
R. A. Bradley. À T. Si

avec p ri vilArgent A prêter a 6 p. o; 
rembourser en encan tempe.

! A Vendre a Bon Mar
Portes, Châssis et Jaloueeriee, bois pr 

_ Moulures, Vitres Peintes, Huiles, Pein 
Cuir et fournitures de Chaussures chez

R. WOODLAN
3S rue Beeserer, pièe du Bassin du (

/Le “HUB’
VIS-A-VIS LE MUSÉE GÉOLOGI'

3HVINS ET CIGARES CHOISIS

TOUJOURS EN MAIN.

Propriété
648 (Rbe S s sen, Ottawa.

WM. CODD,

—POUR-I

Noel et le Jeep de l’An.RYSON,
RYSON,

RAHAM
RAHAM

O.

& J
—LIGNE COMPLÉTB DE—O.

VINS ET LIQUEURS.
COMME SUIT :

1Mo^n*r"dT.Bta"i*i,,îr>“k‘
50 Demi Oet, “ “I
35 Fûts “

Fort wine de W. A J. Graham 
Port Wine de Cockburn, Smith à Ce. I 
Sherry de R. C. Ivison. "

fer "“tf
50 Octaves •» ««

100 Demi Octaves “ «<
r35 Ouaru de Fûts •* ««

LES PLUS GRANDS DETAILLEURS DE MAR
CHANDISES ET DE TAPIS DE LA VILLE.

A VENTE DU MILIEU D'HIVER Depuis Décembre nos Etoffes 4 
Robes et nos Soies sont parties rapidement. Nos prix ont dépassé 
l’attente de toes par le bon marché.

A VENTE DU MILIEU D’HIVER. Nous avons habitude de vendre 
beaucoup d’Etoffes à Robe pour présents des fêtes.

A * VENTE DU MILIEU D’HIVER. Mais cette année elles ont paru 
être en plus grande faveur que jamais. Les acheteurs ont toujours 
encombré nos magasins.

L
IMPORTATION DIRECTE.L
C. NEVILLEL

97 RUE RIDEAU.
• le ^ar*h< ®7» pour Epicerie* ckoi-

•tes de famille
y A VENTE DU MILIEU D’HIVER. Nous avons vendu des milliers

de patrons de Robe en Laine, en Coton, en Plaids, ainsi que des Soies, 
des Velours, des Flanelles unies et barrées, des Vêtements de desssous, 

des Manteaux, des Toiles à Nappes, etc. AVISA VENTE DU MILIEU D’HIVER. Cette vente nous donne l’occa
sion de sacrifier ce qui nous reste de Couvertes et de Couvrepieds. 
Nous avons réduit les prix au plus bas mot.

A VENTE DU MILIEU D’HIVER. Réductions imcomparables dans 
les Etoffes à*Manteaux. Nous ne voulons pas en garder et les sacrifi
ons 4 tout jamais.

A LA VENTE DU MILIEU D’HIVER. A tous ces Bargains nous 
ajoutons 50,000 verges de Fines Broderies,achetées à prix terriblement 
bas Nous offrons a 5 cents des broderies qui en valent n et ia ; 

4 8 cents qui eu valent 13 A 15 ; à 12 cents qui en valent 18 et 25 ; et à 25 
des Broderies qui valent 30 et 32 et demie.

Conditions Comptant

L Per le préeente je donne a via à tontes per 
Bonnes qui n’ont pee encore réglé evee *o 
de vouloir bien eller prendre dee erreege- 
ments chez A. E. Lussier, Eor„ d’ici à h mi* 
jours. Sana quoi voua serez dee frais peer 
le prochaine soar.

Votre, «te.

L
L A. C. LAR0SE

ET*
fLee meilleures eaeM* 

JI E Me de Cher boa
fil k Bitumineex •*

Pas d’Escompte pour le Commerce.

RAHAM
RAHAM

O.

&RYSON,
RYSON, O.

et Aa. 
thraeite.

Bien Criblé
Et Tamisé.PICE* 1ES—MEILLEURES EN QUALITE ET A PLUS BAS PRIX 

QU’AUCUNE PART AILLEURS.E : O'Reilly & Heney, 
si BLOC RUSSELL 

^Rue SparksGET A FLAG
!» CHEMIN DE FER

Guide du Bureau de Poste d’Ottawa
CANADA ATLANTIQUE.
Noel et

Jour de l’An.

Arrivée et Depart des Malles.

Fermeture.MALLES.

SCHOOLHOUSE P - M P. M. A. MA. M. 
10 30 
10 30

P.
6

OUR8T.—Toronto, Hamilton, London. Peter 
boro. Smith's Falla, Perth 

e ville, Na pence, Bowmanville 
Manitoba, Territoires du Nord

lombie Britannique ..............
Sherbet Lake, Norwood...........
Brockvitle, Kingston..
EST.—Montréal, etc.

Halifax et St. Jean, et 
Provinces 
Cornwell,
Québec et Tr< is Ri’
ETATS UNTR-Vi..
OUEST des Etats U

NEW YORK, m-M*-directe

BOSTON et le Nouvelle Angleterre
Rouees’ point.......................................
Pr «.oit ........................................................

} P. M. Dee Bill d’Excuraiona seront émis 4e 
et de Décembre 31,

et*
Décembre 19 eu 25, 1890 
1890 à Janvier 5, 1891 à 
D'un Passage et Un Tiers de Premier* 

Classe
Et le 24 et le 25 Décembre, bon pour reveni 
jusqu’au 26 et du 31 Décembre 1890 et du 1 
Janvier 1891 et bons pour revenir 1*82 de 
Janvier 1891 au prix 
D’un

* 00
Bell 9 45

noted events In our history la apreadiue ntpWly 
rhrouKhoul the Demletee and evoking the 
heurty approval of all patriotic till sen* At-

Ouest et la Co- ^ 8 00 
JJ 8 00
00 9 6 304A

(X)30 3 30{ 8Œïu empire 00 9 45 3 00
( Lisrne Courte) 
le lu Prince Edouard

12 45 8 00 Billet Simple de Premiere Class*.
Conge d'Ecoie.

Des Billets d’Excursious seront 
aux Elèves et aux Professeurs d’Eco 
Collèges pour partir du 10 Décembre au 31 
Décembre 1890 et bons pour revenir jusqu’ae 
31 de Janvier, sur un certificat du Principal 
de l’école au prix 
D’un Billet et Un Tiers de Premier*

L* CONVOIS FAPTIK0N7 DE LÀ «AU MA 
*UE ELGIN COMME SUIT :

Maritimes et !'I 3 30 8 00 
9 4510 30 7 6 30!.monster, etc

vuch county ot Ontario, but the number of ea- 
qnlriea from all parte of the Dominion as to 
how flags ran be obWined by other schools has 
determined the publishers of TU KMTULE to 
otfes a handsome

ivièi, s
Ogd naburg

3 88 3 30 
12 30

8 00 2 00
4 159 4 610 30} 9 48

8 ix)12 45 3 4 159 45
CANADIAN FLAG 12 45 

12 45 1of beet

yei^ly subscribers to TIESAltT 111 FI Ml
7 ’945

11 0012 30 
12 30 
12 30

lo .... 
Kemntrille . 
Me-p-k i le

4 15
1 Per annum, or a proportion of eeeHj ohe

weTklii’s0D ®° DmUr OOMlUa* Feme
Ivory school le the Dominion ought to have 

a national flag, and this offer presents aa op. 
portunity for each obtaining it without root, 
snd with little trouble. Let those who are In
terested In getting a flag tor theirSehbol- 
house join in getting up a club, and while sub
scribers get full yalue for their money lathe
obsri,.v,w.w.^vss5tr' '*• ■*“

The WKKKLI^MPIB* haa recently been
enlargcn to twelve pages, and is noW, without 
doubt, the best weekly newstmper in Caerxda, 
while the reputation of TBB»til,l BNfTlBB 
as the leading morning Journal of the Domin
ion la well known. v.

S«n<l for sample copias and spas in I dabbing 
lists, and go in tor a flag tor ronr school. 

Add*** TEB KM PI

4 15 
4 15

11 00 
11 0010 30

8.00 A. M. LEXPRKSSDEMONT 
REAL

C’UEMIN 1>K FEU DU SAINT LAURENT ET OTTAWA :
Manvtick, North Gower e> Metcalfe..................
Kars, Keumore, Osgoode Station, Oxford Station 

Chemin de ff.e du Pacifique,
Matfawa, North Bay et tous les

l’Ouest de Pembroke................
Areprior, Pakenbam, Pembroke

Almonte....................
Carle ton Place...............................
Appleton, Ashton et Stittaville.

Chemin de fer du Pacifique, Kst : 
Pointe Gatineau, Buckingham, Cumberland. 1 

Thuise, Clarence, Grenville, L’Orignal, etc. >
et Montréal........................................................ J
Chemin de fer du Canada Atlantique : 

Alexandria, Glen Robert*on, Greenfield, Max-j

lan’s Springs, South Indian, St. Polycar-\
Côteau Station, etc.................................... /

: DU c. defer Pontiac et Pacifique : 
Quyon, Eardley, Bryson, Bristol, Vinton, 1 

Shawville, Hey worth, Fort Coulonge, etc.. / 
Aylmer...

Bell’s Cor 
tenburg 

Hull........

GATÜÇEAU.—A la Rivière du Désert
Chelsea et Ironsides............................
Ramsay’s Corner, Hawthorne, lundi,

et vendredi.............................................
Billing’s Bridge , Steward ton................
Cummings’ Br idge, Robillard, Orléans

man’s Bridge.........................................
AreliviUe, Ott*„a Est............................
Merivale^Cily View «

rapide arrêtant 
à toutes les stations entre Ottawa et le Cé
teau, se reliant à la jonction dn Côteau avee 
les trains du Grand Tronc pour l’Ouest, et à 
Montréal avec tous les trains pour l’est, et 
le sud. Arrive à Montréal à 11.35.

12 30 
12 30

4 15p 45 
11 00

Points h
10 30 8 00Renfrew et"

2 30 1# 30 
10 30

12 20 
12 20 
12 20

L’EXPRESS DE MONT
REAL rapide n'arrêtant 

qu’a Caseeiman et à Alexandria entre Otta
wa et le Côteau, a un char refectoir, et ar
rive à Montr â 8.20, se reliant aux trains 
du Vermont Central et du Grand Trône 
pour tons les points à l’Est. Portland, Ri
vière dn Lonp, Dalhousie, ete

6.00 P. M.8 00 
8 0010 30 

10 30
2 30

6 00 2 00
------- r_ IB*. Tarent*.

JONC D’OR SOUDE.
5». pour un jone valut IL
gSMrax'STts
■ri» mue a» Ammi

___ jSttBSWiBSS

pUglÜI
MSsœwiiPMï

I.45P. M. L’EXPRESS DE BOSTON 
et NEW-YORK (passant 

par le Côteau et le nouveau pont en acier 
war Rouse’s Point, St Albans, Saratoga, 
Yoy, Albany, Boston, New-York, Phila

delphie, et tous les points an 
chars dortoirs de Wagner dep 
nsqoà Boston et New-York. (Ce train arrête 
k tontes lee stations entre Ottawa et Rouse’s 

Point.)

7 00 3 30 g oo 1 45

1 453 30
Jonc

sud, avee 
aie Ottawa8 45 3 30 4 00 11 45 

........ 11 45 6 00Par Diligence
ner, Richmond, Skead'e Mille, Hin 
h, FaUowfield et Moegrove............ } 2 00 Pour tentes informations s’adresser à 

gent Loeal pour la vente dee Billets, 94
........ Il 00

4 00 iô'45} 2 00
7

K. J. CHAMBERLIN,
Surin tendant-GénéraL Agent 

Ottawa, 11 Oci. 1890. des

C. J. SMin, 
Général

30 3 30 12 15
mercredi ) 12 30 12 15

1 30 11 30
lAYijOH McVêlaIÏ

4V0CAT, WLLIC1MU8, lit
Hard }Lt IsUliirl 10 00 10 00 

10 009 30
et Jock vale, mardi, jeudi ^

few-York 
Via Rimouski 

Via Halifax 
Via New-York

— BUREAUî —12 30 12 30
Lo»u, 1, 8, Yi.' æ1

Hardi, 9, 93............
Jeudi, 4, 11, 18, 25 
Jeudi, 4, 11, 18, 25.

An
-29.ISLAND Hop* 

Stock Farm,

gentils* oatari» Oksetm,Via N 6 30
12 45
6 30 FERRONNERIESfi 30

O*.Qroeee Ile, W
•AVACHI â FABVUM, PMMpiMNA . Les lettrw destinées à l’enrégiitrement doivent être mises à la poste 15 minutée avant U 

*' ' ' •<« -& clôture des malle» précédentes.
JMa Heures du Bureau, de 8 A.M. à 8 P.M.

Mandate mur 1n Poste et la Banque d’Epargnes, de 9 À.M. à 4 P.M.

.- U. GOUIN, Maître de Poste.
Bureau de Poste d’Ottawa, Janvier, 1891.
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Percheron"Sêrw. Ü rat* SJXSTSSS:£r.
15 ■£Æ\, 5âfi&t=E' “

iiuwj&i

iS&JSs&BSVË

^Sï.'tt'iasssss.^srîîss.-
qnaUflgw eues le rapport dee bas prix de I 
lœollte des artiolea umrte en venàec

McDougall & Cuzne

— MAGABINS;:-—
RUESUSSQ ET DII1F, CHâUOIER

X*-11-87-38.

Montres et Bijouterie» flf
•a to or genres et de toutes qualités, êerent 
vendues A 25 pour cent aa dessous des prix 
ordinaires. Chaque Article est garantie tri 
•es représente,sinon l’argent voee sera remis. 
Chez H. NORKZ, No. 80 rue Rideau, (près
iLPtoViW-,eape"e-)
treest lerlegee garas tiee et à dee^rk
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Dépôts : Parle, ME8TIVIER A C>«, 275. rwe Salnt-Hoaor*
M0M THÊAL : LA VIOLETTE * NELSON. - QUÉBEC : BD. MOIUM A O*. SsirJtiQTtt-HŸÂOMTHt, 0TTAWM, BT WUNC1BALBS NBABBAOBD BU CANADA.

Jg FEUILLETON DU CANADA tout de suiie, mon Paschenka, l’air de leurs accents claire
insiiennaw" --r*r wessne- poursuivit-elle. Croiriez-Tous terrompus ; une innombraDK

qu’il ne se passe pas une année quantité de toutes petites cio
qu’il ne m’envoi» de l’argent ? ch ‘ttes semblaient sonner dam
Et il vient aussi bien souvent #»n le tympan même de l'oreille
aide a ma fille Àunoushka. Et L'atmosphère avait des s nfeuri
tout cela il le prend sur sa paie.
Je* remercie le bon Dieu acheva- 
t-elle les larmes aux yeux, de 
m’avoir donné un tel fils.

—Vous écrit-il souvent '( de
mandai-je.

— Rarement, petit père. Rien me parut extraordinairement 
u’une fois tous les ans, et quand agré .ble.
envoie de l'arrent, il y ajoute Nous courions à côté du che* 

un petit mot, et c’est tout. “ Si min pour rattrap er plus vite 
i je 11e t’écris pas, petite mère, dit- l’infanterie. Le capitaiu * était 
il, c’est signe que je vie et «|ue plus pensif que d’h abitude. Il 
je me porte bien; et si, Dieu ne retira pas une seule fois sa 
m’en garde, il m’arrivait quel pipe du Daghestan de sa bouche, 
que accident, je riV m presserais et enfonçait à chaque pas ses ta 
de te le faire savoir ” Ions dans les flancs de son petit

Quand je remis au capitaine le cheval qui, chancelant d’un côté 
cadeau de sa mère — c’était chez à l’autre, laissait dans les hautes 
moi — il me demanda un mor- herbes humides un sillon vert 
ceau de papier pour l’euvelop- foncé à pe ne sensible. Sous ses 
per, empaqueta soigneusement pi le, avec ce cri particulier et 
l’image et la mis dans sa poche, ce coup d’ailes qui fait involon- 

Je lui rapportai tout ce que je taireinent tressaillir le chasseur, 
savais de sa mère. Le capitaine se levait un faisan qui s’euvo- 
se taisait. Quand j’eus fini, il lait paresseusement. Le capi- 
alla dans un coin de la chambre taine ne lui accorda pas la uioin- 
et y resta tout uu temps à bour- dre aitention. 
rer sa pipe. Nous étions sur le point de re-

— Oui, c’est une excellante joindre l’infanterie, quand der- 
femine, me dit-il sans bouger de rière nous ee fit entendre dietiuc 
place et u’une voix sourde. Dieu teme.it le galop d’uu cheval et 
veuille que je la revoie un jour 1 presque au même instant fila de

ll y avait danecee paroles tou- vaut nous un joli petit garçon 
tes simples immensément d’a- en paletot d’officier avec une hau- 
mour filial et de tristesse. te papasha blanche. Quand nous

— Pour ivoi renez vous ici au nous trouvâmes côte à côte, il 
service ? demandai-je. noue sourit, fit uu sigme de tète

— Il faut que je reste ici, ré- au capita*neet brandit son fou-1, 
pondit-il d’un ton de conviction. J’eus le temps de r marquer 
La solde double que je reçois est qu’il était campé eu selle et te- 
uécoseaire à mon frère, uu pâli- liait les rênes avec une aisance 
vro diable* extrême uent gracieuse. Il avait

Le capitaine vivait avec la de beaux yeux noim, un petit nez 
plus grande économie, il 11e et une petite moustache naiesau- 
jouait pas aux cartes, buvait peu te. Ce qui me charmait surtout 
et fumait un tabac commun qu’il en lui, c’est qu’il ne put répri- 
appelait, je ne sais pourquoi, non mer son sourire lorsqu’il s’aper- 
du tabac de paysan, mai* des çut que nous prenions plaisir à 
miettes de pain. le considérer. Rien qu’à ce eou-

Le capiiaine avait eu bien vite rir« il était facile do eoiclure 
toutes mes sympathies ; il possé- qu’il était encore tout jeune, 
dait une de ces physionomies —Où court-il ? grommela le 
douces, ordinaires en Russie, que capitaine dans sa barbe d'un air 
l’on aime à regarder en face, mais mécontent, sans ôter sa pipe de 
après cette conversation, il m’ins- la bouche, 
rira une haute estime. —Qui est-il ? demandai-je.

—Le portre-drapeau Al 
un officier subalterne de ma com
pagnie ; il nous est arrivé le 

dernier du corps des cadets. 
—C’est la première fois sans 

doute qu’il fait partie d’une ex
pédition ? questionnai je ?

—Et c’est ce qui le rend si 
joyeux, répondit le capitaine, en 
secouant la tête pensivement. O 
la jeu iesse !

—Et pourquoi ne serait-il pas 
joyeux. Je comprends que c la 
doit être très intéressant pour un 
jeune officier.

Le capitaine garda le silence 
pendant deux minutes.

—C’est pour cela que je dis : 
O la jeunesse ! reprit il d’une 
voix sourde. Je ne vois pas qu’il 
y ait de quoi se réjouir. Quand 
vous aurez fait plusieurs expé
ditions, vous ne montrerez pas 
taut de joie. Nous sommes ic , 
mettons une vingtaine d’offici
ers: il est probable qu’il y en au
ra de tués ou de blessés, aujour- 
c’h ii un, demain un, aprèe-d— 
main un autre: de quoi iaut.il 
donc se réjouir.

toes le la Vie lisse
PAR

COMTE LÉON TOLSTOI d'eau, d’herbe, de brouillard 
un mot, comme après une 1 
matinée de printemps.

Le capitaine battit le bri 
et alluma sa pipe. L’odeur 
tabac de miettes et de l’amt

LE PORTE - DRAPEAU
Récit d’un Volontaire 

(Suite)
—Etre brave ? répéta le capi

taine de l’air d’un homme à ;qui 
l’on adresse pour la première 
fois une pareille question.L’hom
me brave est celui qui se conduit 
comme il faut, dit-il après une 
courte réflexion.

Je me rappelais que Platon 
regarde la bravoure comme la “ 
connaissance de ce qu’on doit 
craindre et de ce qu’on uoit ne pas 
craindre” ; et sans m’attacher à 
ce qu’il avait de général et de 
vague dans la définition du ca
pitaine. je voulus bien admettre 
qu’au vrai la pensée fondamen
tale de l’un et de l’autre n était 
pas aussi différente qu’on eût 
p« croire, et que la définition du 
capitaine était même plus frap
pante que celle du philosophe 
grec, puisque, s’il avait pu s’ex
primer comme Platon, il n’au 
rait pas manqué de dire: l’hom
me brave eat celui qui ne craint 
que ce que l’on doit craindre, et 
11e craint pas ce que l’on doit 
pas craindre.

Je voulus expliquer mon opi
nion au capitaine.

Il me stimule en effet, dis-je, 
que lorsqu’il s’agit d’un danger 
on a teujours le choix, et que le 
ehoix que l’on fiit sous.l’influen- 
ce par exemple du sentiment du 
devoir est de la bravoure, taudis 
que le choix qui n’est dicté 
que par un sentiment bas est de 
la lâcheté. Ainsi uu humm > qui 
t lpose sa vie parce qu’il aspire à 
la renommée, parce qu’il 
veut satislaire sa curiosité 
•u désire acquérir un bien 
qu’il convoite, 11e saurait être ap
pelé b ave, tandis qu’on ne peut 
donner le nom de lâche à celui 
qui, obéissant à ses devoirs ou 
vers sa fa. .ille ou simplement à 
sa conviction, évite le danger.

Pendant que je parlais, le ca
pitaine me considérait avec un 
regard d’une expression étrange,

— C’est ce que je ne puis vous 
démontrer, dit-il, eu bourrant sa 
pipe ; mais il y a chez nous un 
gentilhomme qui aime à philoso
pher. Vous causerez avec lui. 
Il fait des vers.

J* n'avais appris à connaître 
le capitaine de près que depuis 
que j’étais au Caucase, mais j’a
vais déjà entendu parler de lui 
en Russie. Sa mère, Marie Iva
novna Ohlepoff, une petite pio- 
priétaire, demeurait à deux vere- 
tes de mon domaine. Avant 
mon départ pour le Caucase, je 
lui avais fait une visite, La 
b mie vieille fut toute heureuse 
d’apprendre que j'allais voir son 
fa cbenka ( c’est le nom quelle 
donnait au vieux capitaine à che
veux blancs ) et que — comme 
une lettre vivante — j’allais être 
en état de lui raconter ce qu’elle 
faisait, comment elle vivait, en 
même temps que je pouvais don
ner au fils des nouvelles de sa 
mère. Après
ct'lents pâtés accompagnés de 
poulet, Marie *Ivanovna entra 
dans sa chambre à coucher et re
vint avec une grande amulette 
noire à laquelle était cousu un 
ruban de soie de même couleur.

—C’est ma patronne, dit-elle; 
et se signant, elle baisa l’image 
dç la Vierge qu’elle me donna. 
Soyez assez bon, petit père, de la 
lui porter. Voyez-vous: quand 
il partit pour le Caucase, j’ai fait 
des prières à l’église et j’ai fait 
faire cette iuasge de la mère de 
Dieu, s'il restait vivrnt et sain 
et sauf. Il y a maintenant dix- 
huit ans que ma patronne et h 
saint» lui sont propices’ il n’a 
pas été blessé nue feule fois et 
pourtant à quels combats u’a-t-il
pas déjà assisté.......Ce que Mi-
chiloff, qui était avec lui, m’a 
rapporté, vous aurait fait, croyez 
moi, dresser les cheveux sur la 
tête. Tout ce que je sais de lui, 
je l’ai appris par d’autres; il 11e 
me parle jamais lui-même dans 
•es lettres de ses expéditions, le 
cher enfant, il craint de me don
ner des inquiétudes.
( Au Caucase j’appris, 
de la bouche du 
taine, qu’il avait été blessé qua
tre fois mais il était tout uatu- 
r*l que de ses blessures et de ses 
expéditions il n’eût rien dit à sa 
mère)

—Dités-lui, continua-t-elle, 
ne porter cette sainte ima 
gesur le co.ps. Je lui • envoie 
en même temps ma bénédiction. 
Ma sainte patronne le protégera. 
Surtout qu’il ne la quitte pas 
dans les batailles. Dites-lui 
bien, petit père, que c’est sa mè
re qui ie lui a recommandé expres
sément.

Je promis d’exécuter ponctu
ellement la commission.

—Je a tis que vous l’aimerez
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II

Le lendemain, le capitaine vint 
me chercher à quatre heures du

Il portait un vieux paletot osé, 
sans épaulettes, un pantalon 
b'anc lesghien, une papasha 
blanche, une kourpéi 
j.t .1 ne et en bandoulière sa shaska 
asiatique 
qu'il montait allait fête baissée, 
d’un pas d’amble très lent, et re
muait constamment sa queue 
peu fournie.

Quoique la stature du cipiiaine 
n'eût rien de martial et qu’il ne 
pût prétendre en rien à la beau
té, tout en lui révélait une égali
té d'àme qui contrastait avec ce 
qui l’entourait et éveillait mal
gré soi le respect

Je ne fU pas entendre une mi
nute et montait en selle aussitôt. 
Nous sortira- s ensemble par la 
porte de la forteresse.

Le bataillon avait déjà quatre 
cents mètres d’avance sur nous 
et ressemblait à une masse noire 
compacte se mouvant au loin 
Ou pouvaitdevijter que c’étaient 
des fantasssns, nen qu’aux b tien- 
nettes qui brillaient, comme un 
tas de longues aiguilles. Par 
moments, arrivaient eux oreilles 
une chanson de soldat, un roule- 
meu‘ de tambour et la magnifique 
voix de ténor du guide de la s x- 
ième compagine, qui m’avait sou
vent enchanté dans la forteresse

Le chemin conduisait à tra
vers une la ge et profonde gorg. 
le long d’uu cours d’eau insigni 
fiant, débordé à cette époque. 
Des bandes de ramier» s’entre-

devgnue

Le maehtak blanc

m’aroir servi d’ex-

III

Le s deil venait de se lever 
audeesus d -s montagnes et avait 
déjà commencé à inonder de ses 
rayons la vallée que nous traver
sions, quand le brouillard se dis 
sipa. Il faisait une chaleur 
étouffante. Les soldats, le fusil 
et le sac sur les épaules, avan
çaient lentement sur la route 
poudreuse; 011 entendait rare
ment dans leurs rangs uue con
versation en dia'ecte petit rus- 
sien ou un éclat de rire.

Quelques vieux soldats, eu 
blouse de toile blanche, la plu
part des sous-officieis marchaient 
au bord du chemin, causant en
tre eux d’uu air sérieux. Des 
fourgons pesamment chargés 
progressaient pas à pas, soule
vant l’épaisse poussière immobile. 
Los officiers étaient en tête, 
quelques djighits, comme on dit 
aa Caucase, qui faisaient parade 
de leur aideur en donnant à leur 
monture un coup de houssine 
»our lui faire exécuter quatre 

sauts, s’arrêtaient tout à coup et 
faisaient mine de rebrousser 
chemin; d’ai très prêtaient atten
tion aux chanteurs qui, en dépit 
de la chaleur et de l’accablement, 
faisaient entendre, l’une après 
l’autre, toutes les chansons de 
répertoire.

A quelques deni cents mètres 
en avant de l’infanterie, s’avan
çait sur au grand cheval pomme
lé ubi bel officier bien découplé, 
en costume oriental, qui était 
connu de tout le monde par sa 
bravoure et sa témérité.

croisaient sur ses rives, tantôt 
s’abattant sur la berge rocheuso, 
.antôt disparaissaient aux 
gards et s’élevant d xns l’air, où 
ils décrivaient de glandes cer-

Le soleil se cachait encore, 
mais le sommet de la partie droite 
du défilé commençait à s’éclai
rer. Les roches grises et blanches, 
des mousses d’un vert jaunâtre, 
couvertes de rosée, des buissons 
d’épines et de néfliers apparais
saient très visiblement dans la 
lumière transparente et dorée de 
l’Orient. Par contre, l’autre côté 
et le chemin creux s’envelop
paient d’un épais brouillard, qui 
s’étageait en couches inégaies, 
semblable à de la fumée humide 
sombre et offrant un incroyable 
mélange do couleurs ; lilas pâle, 
noir presque foncé, vert sombre 
et blanc.

Devant nous scintillaient sur 
un bleu foncé de l’horison, avec 
une surprenante netteté, les mas
ses toutes blanches et mates des 
montagnes avec leurs ombres et 
leurs contours d’v îe merveillen- 

beanté, jusque dans les moin
dres details. Des grillons, des 
naiades et des milliers d’autres 
insectes s’éveillaient dans les 
hautes^herbes et remplissaient
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